M: 


‘ niques à notre ministre manitobain? 


4e l'as 


np 


QT] 


+ 


C2 


-ces* 


Le Vorwasrr, É dpnten chef ds socialistes, à Bertin, qu 
de “terribles” Jes conditions de l'armistice, et il'ajoule :‘ 
régime s'étant écrouté, le nouveau gouvernement |‘i 
ions et les exécuter loyalement. : 
signés doivent être ex&utés. Ce-sera la täche du nou 

ivernément de conclure prompfement Ja ste 4 paix 

Action Catholique. * re 

“Les traités signés doivent étre séxécités. 
une autre chanson. que l'on: entonne.— 


Les 


+ cage 


C'est évidents. 


ar ses troupés et Fr 
Nouvelle-Zélande, ne retour- 
nent: pas à FAllémagne. Elle 
demande u’on la consulte dans 


Ce n est pas une pensée de con-|4 


qui la pousse à faire-cette 


Re 
“Les traités signés ds être exécutés”, disent les sotia- requête, mais simplement le 


listes allemands. 


La neutralité de. la Belÿiq 


ue, garantie par 


à traité-dûment signé, n'était qu’un ‘chiffon de papier, disait 


« 


nume au:temps de sa force. 
le, Avec toute l'Allemagne, €empoisonnée aux * sourcés 
philosophie matétialiste, il croyait sa patrie omnipo-|et des 
Le roi Albert de: Belgique paraissait bien à plaindre: ill onies allemandes 


Cette force, c'était Ja: force 


- Wvait de som côté le droit, mais il manquait de gros canons pour 
* lé faire respecter, et Guillaume triomphant Jui prenait sur. le 


“Les positions sont ce hangéss. 


Pour Albert de Éeldique. tout 


ésir de se protéger. On fera 
droit peut-être à. son désir, 
mais, pour qu'il.en soit ainsi il 
pas les projets de —. icterre 
Alliés. ‘Sinon, adieu co- 


f à 


Le rapatriement 
{des prisonniers. 


Une clause de l'armistice 


sémblait perdu, fors l'honneur; pour Guillaume d'Allemagne |pourvoit au rapatriement im- 


toût était gagnŸ, la honte y comprise! 


Mais qu'importait la 


hôtite, n'allait-elle pas être lnvée par sa glorieuse chevauchée 
. à lPavers la Belgique, le’ chemin court sur Paris, et par sa gho- 


Eh — entrée dans le coeur de la F rance ? ? 


flant tous les crimes. 


Les rêves sont évanouis! Albert de. heightuerabtre à à Bruü-|un mot, tous les moy 
xélles en triomphateur ‘et, Guillaume d’ Allemagne, ‘aujourd’ huilsibies de locomotion. * 
simple Guillaume Hohéenzollern, fugitif en Hollande, n’est mê-|vail durera: six semaines 


me pas sûr de sa vie. 


La thé ‘orie du : succès 


Tout est perdu, l'honne ‘ur y corhpris! 
. 1 Done, la force brutale n'est- pas tout; à la longue elle vient| Ceux qui sont déjà rentrés en 
s'üser contre la force du droit qui sait dire non quand il faut 
‘dire non, quelles qu'en soient les conséquences immédiates. 


Un rapprochement s'impose, Dans un autre pays, 
.c& pays n'est ni le Japon ni la Chine, - 


et 
- il s'est trouvé un mi- 


tre de la couronne britannique qui,.unñ jour, a rêvé d'atta- : 
r son nor à une PE d'extermination des autres langues | Encore à à craindre? 


su profit de l'anglais. 
diti 


C'était à l'encontre dgs meilleures tra- 


médiat de tous lés Français, 
civils ou militaires, prisonniers 
en Allemagne. On estime leur 
nombre à 420,000. ‘ls seront 
rapatriés par chemin de fer- 
voie maritime! automobiles, en 
gns pos- 
Ce tra- 


= 


Cornbien de ces prisonniers 


reviendront en bonne santé? 
France portent toutes les mar- 
ques de l’odieux régime, de pri- 
‘vations aiquel ils ont été sou- 
mis dans les prisons alleman- 
des. 


Quarante ans: l'Allemagne 


ons britanniques, mais qu'importatent les traditions britan: fut le cauchemar de l'Europe. 


Il y avait de plus un 


On ne peut pas affirmer qu'elle 


traité dûment signé qui protégeait une des langues qu’il voulait | ait cessé de l'être tout à fait. Ne 


faire disparaître : 


la signature du ro 
force de le faire, 


la langue française, 
court vers le succès: déchirer le chiffon de papier qui portait | d'alarme” 
j. d’ Ânglete rre, $on maître. 
t la force. n'était-elle .pas en définitive Île 


Il y avait un chemin 


N'avait-il pas la 


meilleur argument, éclui aüquel on ne résiste jamais? Mon- 
siéur le rer prit done le chemin court, la majorité servile 


'hnortrent. 


ê A 2 CO PDO NE AA EE ils se dé 
Le chiffon de papier fut jeté à l’égoût; il avait le finitive pour le .coampte de Guil- 


-vient-on he de lancer uu cri 

Le Kaiser a-t‘} ab- 
diqué ou non? La rumeur de 
sa rentrée prochaine en Alle- 
magne n'est pas sans causer 
des inquiétudes. On $e déman- 
de:-si les prétendus révolution 
Hnaires-ne-travaiHent-pars-crr-dé- 


sort de celui qui garantissait la neutralité dela Belgique SoEe laume IT, AssurémentFANema- 
! sfgne ne peut rien üctyellément 


l'invasion de Guillaume. 


Seront-ils plus sages ? 


Maiñtenant que l'incs arnation de la force brutale a fait à une 
_banqueroute retentissante en Allemagne, 


ses imitateurs, ici, 


Citoyens britanniques de langue française, Comme nos mi” 


aistres le sont de langue anglaise; nous leur demandons d’ap- 


. pliquer dans ce pays de liberté pour eux mais pas pour nous, 


lans le domaine militaire: elle 
est sevrée d’une bonne part de 
su force militaire, tant Sur ter- 
re que sur mer. Mais il y a l'a- 
venir, mais il : y à la revañche 
à préparer. Soyons asfurés que 
les’ Al 


nouvelle thécrié dés socialistes-allemands: “les traités signés évident que le traité de paix 


1 
div nt être -cxécutés”. 


va probablement faire. 


Elle est plus selon les données de lafqui. sera formulé à Versailles 
justice. et de Fhonneur, et l" Allemagne 


ampuléra l'empire ‘allemand 


la dure expérience qu'il eût mieux valu pour elle ne jamais de, ce qu'il a volé au. Dañcrpark, 


s'en dé pur lir. 


ministres manitobains serontils. plus sobvait de 


l'ordre ue les socialistes'allemands?. C'est ce qui reste à voir. 

Nous est avis qu'ils feraient mieux: de s'exécuter avant 
retour des glorieux soldats. qui sont allés se-battre-en Europe 
pour assurer aux traités dûment signés la slabÿlité qu'ils dof- 


vent avoir chez les nations qui ont encore le sens 
pour 
: européenne de la voir périr chez eux. 
Et pour que notre gouvernement sache 
s’agit, nous finirons cet article en lui citant les mots de Lord blique alle 
Le noblé:Lard ne peut sûrément pas é 
“Voiti ses paroles: 


H° serait vraiment pénible 


Acton sur le sujet. 
taxé d'exagération. 
nous! les cilerons en anglais: 


l'honneur. 
la liberté 


de 
les défenseurs de 


bien de -quoi, il 


pour ne pas les altérer, 


on #Phe-most-cértaintest-biwhichowe ton jadge rohetherttie 


“£ountry is really Eee is the amount of security: énjoyed byltout l'univers.” n’est pas mort. 


“minorities." 
A ce comyrie, 'avouons- le, 
nitoba depuis boy nombre. 


la Hberté est déménagée ‘du Ma- ana saturé, et, 
d'années me 


A DROITE ET A'GAUCHE. 


Nouveaux académiciens: | 

Foeh:ét Clémenceau devien- 
nent Scapn ions. Joffre l'é- 
tait déjèdepüis un an. Clémen- 
cèau «€ 


sé un journaliste de.car- 
rière, à la 


HT nérveuse el 
mord#nte. Ce n’est pas cela cè- 


pendant qui lui vaut cet hon- 


‘ neur, Comme à Foch et Joffre, 
--onle lui décerne pourdé remer- 


cier des! services rendus à sa 
patrie. Rarement début de car: 
rière pouvait moins qué celui 
de Clémenceau faire _ prévoir 
upe pareille An. qe non est 
mêlé à l’histoire de la Commu- 
ne et aux plus tristes pages'du 
régime parlementaire en F rAn- 
ce, On l'avait sarnammé le 
“tombeur. de: mihistère”. 1 
semblait anarchiste par tem- 
pérammment elce ne fut pas 
sans une certaine, çrainte qu'on 
“vit, en pleine crise arriver au 
pouvoir ce vieux politicien ajf- 
peremment incorrigible… con- 
émpteur de Fordré: Les appa- 


rénces sont souvent: trompeu- 
# » 
ie 0 4 a 0 3 


Pre. 


E] 


[uv it absolumrent te ‘soin: 


coup de gros bouquins et 


ses, 
patriotes de France! 
amis de I France 


de tous les 
Clémenceau 


devait le. pronver une fois. d 
plus, Le Vieux FAR: le tom 
beur de. ministères, ce créateur 


d'anparchie parlementaire, 'récé: 
lait un patrie et. un palriole 
à poigne en dépit _ l'a en 
fait ie ae, dont._la France 
nour 
les trait es dé. -linté- 
rieur, Sa-venue au pobvoir, fut 
presque immédiatémént suivie 
des procès de Boio,-M: 1x, Du- 
val," de l'arrestalion, de! Çaïil- 
laux et d'un t4s*de menu fre- 
tin de l# trahison nationale. 1 
défuitisme, peut-être: ‘le : plus 


ëc raser F 


Flu 


de een de bc Erance; au 


cours dé celte gnérre, avait vé- 


cu. L'unité de commande ment 
allait suivre, puis la ‘vice loire: 
Joffre n'a rien écrit si ce 


n'est quelques  proclamations 
militaires qui dans leur, élo- 
quente briéveté' valent ‘beau 
\ ï- 
vront beaucoüp plus longte aps 
qu'eux dans Ia mémoire ‘des: 
hommes. . Ainsi célle qui jré- 
céda ba première-batailie de ta 
Marne.. Foch a mis en claires 


tre |d'unification qui, pañti 


A la joie de tous les bou pour toujours. 


ù la France ctà ta ri eu Ce 
sera bic fait ct juste: -Cepen- 
dûñt il ne faudrait pas que. Jes 
-| Alliés. permissent "aux 
[vons: du serpent”, se RER forte 
e a ‘ssion de Louis Dirnier, d& 
( reconstituer, Ils y tendent 


déjà, car la sé “maine dernière 
mème la population allemande 
Jde l'Autriche demandait à fai- 


re. partie us nouveile! répu- 

mande. Le principe 
de la 
Prusse, unifia toute l’Allema- 
gne; constiftua. Ce formidable 
empire militaire dont la des- 


fruction à réquis “effort ‘de 


L'esprit allémi: ind en est péné- 
si les Alliés nc 

cillent--pas au grain, ik aura 
tôt fait de réfaire çe que les 
Albés n'auront pts irdétetiré 


L° prés-querre ed 


Inos industrie s. 


é 0 
L j 


| -Lestie sujet: que M. 
Findev, président et  gérant- 
{général de Masséy-H: nn Co. 
truite dans le Globe, de ‘jeudi: 
dernier. ‘ Il confiné pr atique- 
iment ses, commentaires à Pin. 
dustrie des instruments agri- 
coles. “MEFindiey-eroit que “es 
industries du paŸs absorbéront 
sans diffie ulté’ la main-d'ocuvré 
éemplovée-ces-quatré dernières: 
années à fabriquer des. muni- 
lions. Ce qu'il redoute, . c'est 
l'heure de la - dé mobilisation 
générale. Qu'il v'eut alors un 
suéfilus ‘de ‘main, d'oeuvre: - il 
n'én seaft pas surpris. Mais à 
lhéure même et dans.Jes quel- 
ques mois qui Suivront, il croit 
que nos indystries auront-be- 
soin de’ tout le travail disponi- 
ble. Ainsi la ‘fabricalioÿ des 
instruments agricoles: repren- 
dra. Ehe a végété ces quatre 
dernières années, Car la guerre ! 
lui ferma les marchés de Rus- 
lsie, de l'Australie ét de l'Amè- 
riqu'é-du Sud-a paix fui ouvre 
de nouveaux débouchés. N y 


honor 


faudra que éela ne contrecarre/ 


lemands y penseént:-1F é6st. 


“ron- 


upées 


Tüennént jusqu'à 


= 


Le coût final du prôdui 


frevenir brusquement 


d'hommes. 


ns 


es il 
Se 


L “ 
dintel 


homme qui avait pris Paris 
et Mélé-Cnss avec A ses forts, 
Mnie Alexandre -Beaupré re- Fi ce fut: ‘+iog minutes. de fou 
tercie tous e£ux qui où! : ien| rire" 

vou i: à l'occasion deuil qui! .: : 
fre: atteint si ofondément en | LES 

e feu M. exam! 
5 : lui témoigner 
Fleurs: ne ir par of- 
frande de bouquals $ rituels. | S 
oit en assistant aux. unérait: Un ee du ier di disinir & Prin-|. 


î (Le ; Bochofagr ) 


ae Î ’ 


sant q qu “il Yait baisse dans e 
coût de la’ matièré pre _ 
| 


pend cpût dé la 
matière première. Outre ’le 
coût de la matière ‘première, 
il ÿ a encore le fait tous les 
fabricants ont en entrepôt d’as- 
sez importantes quantités d'ins- 
truments agricoles. Ils feront 
en sorte que les” prix se main- 
l'épuisement 
de gr stocks. Ce qui est à crain- 
dre, dans T'aptrès-guérre, selon 
M. Findley, c'est la tentative de 
ét, sans 
transition aux conditions d'a- 
vant-guerre. Cela est indénia- 
ble: yn réajustement des va- 
leurs doit.se produire, mais il 


est dans l'intérêt dé tous que 


l'abaissément des salaires. ne 
récède pas celui du.coùût de 
a vie. 


Ils se savaient vainctts. 
C'était . l'opinion 
e u’avant de baisser 
l'Allemagne tenterait fortune 
sur mer. Elle disposait d'une 
flotte puüissanté, aguerrie, bril- 
lamment conduite, et qui avait 
déjà fait 
sur terre, acculée à la défaite; 
sa puissance nav ale ‘demeurait 
la même, sinon ‘plus forte, 
qu'aux premiers jours de ‘ la 
guerre. Et pourtant sa flotte 
ne sortit pas de san repaire de 
Héligoland; elle n'alla pas en 
haute ‘mer offrir la bataille. à 
la flotté anglaise ; elle ne voulut 
point jouer le s0 par le tout. 
L° Allemagne déyait 


générale 
pavillon, 


elle devrait livrer 
AIRES. Pôurquoi ne 
bat naval? Le capitaine: Per- 
sius, critique militaire Alle- 
and, nous l’apprend. C'était 
marcher à la plus certaine des 
défaites, c'était vouer 
flotte à une complète destruc- 
lion. Le haut comm: indemne nt 
allemand':savait depuis la, ha- 


frir la bataille, c'eut été un inu- 
tile sacrifice. de navires 


aqu'ajouter au fardeau de la dé- 


de la patrie allemande. 


La vérilé. 


“Plusieurs. jourraux 
ronto et d’ailleurs ‘ont publié | 


ces jours-ci des dépêches d’'Ot- 


tawa indiquant que le Québec | 
æ'donné, sous le régime de lai. 


-obliga-; 
onsçj'i its 


loi du_seryice dy 
foire, un quart ; 
mis sous les armes, 
tiques complètes 


Québec en uneilleure 


mettent 


di 
vo 
mois, lé Globe, lé Mail, le News 
et, plus loin de nous, la Mani- 


VS feuille ministérielle. Êt 


4u'on he pensait tout d’ abord”, *,|sement de se montrer 


toba Free Press, ont: écrit à! 
tout propos ‘et hers de tout pro-! 
pos que le Québec se dérobait, 
à la loi militaire. Tout cels. c’é- 
ait du mensonge. Les statisti-| 
ques: devaient être ajors à peu, 
prés ce qu'elles ‘sont 


aujour-* 


lées dans le temps pour mon- 


teï T'abinion contre le Québec. ! 


flexion à ceux qui ont plus de 
dévotion qu'it.ne faut-aparier: 


qdes * ‘slackers". de Quéhee. 


0 ‘ \ | 


pas troubles intérieurs, bref, 
ignorer que, Caire sur térre, FQ 


a flotte aux|: ÿ, 
“Courut-elle Fhyé une 
point le risque d'un grand com-! ejieñt. 


toute Ja sites 


et! sa tête sur le lit. d’ opération, ne 
Cela n'aurait fait! vaudrait-il pas mieux, au. licu 


faite de l'Allemagne et au deuit!des 
; [res ?-Ge la vous ser nit-plus com- 


pe |riez de nouveañ Fquelque chose! 
de Tü- | | 


Pendant des mois et des rogé-sur-une: de:865- 


d'hui, ou on les avait'tripatouil-!: 


ue re-Albert est tué Pare des ban: |: 
+ dits que l'on croil êtré dés dé 


ce 


“ 


SEX AT DANS L ‘OÙ LE s? d 
1 


AL. LE 


l 


+ontre de 
DISSOUS 


dus. 
marins 
eine, 


DES 


war CANADA PUB. 00. LTD, 
619 Ave : Met” 
sphones ‘à 


ee rmot 


+ 
à 
. 


ES 


santa à ë tout: un CPENTN REPDITTON % Es EL) 


ef: nabires = re suit, Vie 
“mali, pour aller à du: den L 
lu Jlot{e.des res : 
yuerre | 
mars qui. doivent ire ren: 
Réddition “ex sous- 

cujottrd hour. At: de. 


de 


Le = 


4 


ailes % 


La flotic alle 


ee serteurs. de: l'armée el qui Londr£ 8, dr. 
EXPORTATIONS DU  CANA- | sont envore libres. ? cu inde, commé jt: a té: spécifié - 
DA. PENDANT LAGUERRE £ | dans . conditions d apmistice 
En 1 ne Que des avec l'Allemagne, s'est re ndue 
NT à Price: Albert. s Sie, | aujourd'hn ï aux ‘Aïltés. 
Pendant les douze mois sa!M. Tunes McKoy, fils. officier | Celle. nouvelle a &té roidue 
terminant en septembre 4918, |du shérif; a tronve la mort dans | offici elle : par lamiranté cet 
le Cänada à ‘expotté pour 163, - [l'exercice de ses fonctions: ven-!après- midi. Le ‘onMtauTique se 
288,362 de produits de la Yian-|dredi' dernier, entre les’ mi vins lit ainsi É 
de et pour $440,712,430 de pro-| d'un trio de bandits retéanchés!.: “Là peine iiiale Étutte "allé 
‘duits a A pe soit un tajal dedans les environs de ‘Steeys/ maurde s'est rendue à 9.30 fou 
$604,250,792. En plus ‘des pro-|Crtek, près de l'écluse des chu-|re see inalin.” En 
.duitsS de 14° ferme, le Canada a {tes Lacolle: il Venait opérer une ; 
expoté pour $33,000,000 de pois-|saisie de. $130 che? un ss art MERE à 
son, Pendant les 47 niois de la! “Docteur” Gervais, pour un'at-+: Londres, 72} La grandi 
guerre, le Canada .a ‘exporté |telage de. chévayx qu'il avait{flotle , anglaise. accompagnée 
pour $1 874,704,900 de substan- acheté d'un cultivateur etre fu-| = s'esc cadre ons 4e butuiHe amé- 


ces “alimentaires. Cet effort a 
aidé à PIRE les Alliés tout 
en äidant le Canada à mainte- 
nir ses efforts de guerre. L'ap- 
pel'awy Canada est encore ‘en 
faveur de la production, et. au 
moyen de Faugmentation dela 
production, le Canada sera en 
mesure d'effacer sa dette de 
guerre ‘d'un billion de piastres 
el dé continuer son ère de pros- 
périté. "* ÿ 

à D — 2 — 


STOIRE D'OUTRE-RHIN 


sé de payer. 


L'officier fut tüé en arr ivant |: 
sur Ja férme de Gervais. d'un! 
coup de feu tiré par deux hom:| 
mes que l'on suppose être des 
déserteurs du service militaire. 
qui se cachaient avec Gervais. 
Son cadavré fut trainé ensuite 
jusqu'à la rivière’ Saskatch 


a 


menñt geléce:'le cadavre dispa- 
rut sous la glace; 61-it faudra! 


| 


Ê 


nains et-des-troisetirs: Ffran- 
Cais, sont partis de lour base-en 
acéé pter la reddi- : 


E L'OSSÈ 
Lion des: vais 
alte nMands, 
destrovers. 


pour 


Fne 
suns 
[Œtre Ù 


-dépèc}t 


les S”. Vi uiss 


|wan et précipité en bas d'un rencontré les 
remblai de.60 picds dans la ri: | he ands, ce matin, et que lu éed- 
vière, qui se troufe en ce mo-|dition à eu lie de comme il avait: 
point de 


été entenduü! 


filrecue 


séatux de 


de 
à midi 

eaux ‘alliés 
vaisse arik 


a 


Le 


combat : 
les croise urs et des 


télégraphie 


nhonce 
ont. 
. nle- 


rênes. 


dez-vous des valssenus alliés. 


attendre au printemps avant de Let allemands. étnilautre trente. 


est dé. 
dé In 

tee 
is auT, 


PL pouvoir le repècher. tel -quaranté millés, à F 
-L'illustre ‘chirurgien ‘Sulpi- La nouvelle de, cl atfents 1 Fr ot ut ophosé 
cus Schweinkopf fait une. opé-[est parvenue en cette ville, FT 
ration kolossale, L'opération a hier, alors que le sergent Kis- FRE CO 
réussi, le maladë est sauvé. truct: dé la police: provinciale Vingl Sousimarins rem 
Hourräh pour la kultur!_7" se re nd. à Ja 1èté d'un. détu GRANT D 17. : 

Mais, deux ‘jours . après. : le ‘chemiént, sur les dieux. pour! 
malade ressent de vives dou-[*2nauérir de Pabsence prolon-|." À bord d'un croiseur anglais, 
Loieë dans Les entrailles. des |£ gée de :M. McKay. Le sergent} ti Vingt 


on dans son port, 
une |£aconta l Son ra} 


ie guerre civile ! f 


à troupe dut surmonter ‘avant! Anglais 4.36 inillos à l'usl .d 
_ at nee : ue à | AA 2 U 05 ee ee 
. jans le ie A ÉCTNITONE E ASTONT dE 1 rdis- DA CTATUTO Sur Fordre de l'ami: 
pince däns le ventre au PRE Ua je e pus icr'; au Faute .tout-se passa dans le:is 
Me . cours de ses recherches, un de llence el: sans : démonétration 
dre la plaie, 4. pee lses hommes, ‘Eharles Horsle v.iL es équipages «fHémands ont 
Se Fe n VENT pa a ma fut abattu d'un cou -de fusil! lobéi soudainement aux ordres 
:" MAIS, CEUX: Jours. apres, IE lon arrivant à Ja ferme de.Ger- [qui leur ont dtè donnés eb cofte 
malade ressent à nonveau dé, is . REP AE Anis 
douleurs. DR “ = Huit es-setS-riarins tiemands 
Aussitôt le siège S'orgägisa; | portant le pavillon. béitarmi ‘ 


Cette fois-ci, c'est un tampon 
d'ouate que lillustre chirurgien 
a oublié dans le ventre du pa: 


le sergent découvrit ur sysicmn 
ré s élaboré de 


de. avec douceur, en soulevant|tres, la bällue s'ésl 
säns succès. pe) 
D'après les renseignements! 
que de sérgent'a pu recueillir 
des habitants. de Steep Creek 
le Dr Gervais se trouvait absent 
dé sa ferme au moment du cri- 
me: alors doute la responsabiti 
fé doit peser sur ses deux conr- 
Jpagnons, loujours au large. 
Gervais tenait les 
un règne de 
‘passait pour étre 
\ 


roursuivie | 


de recoudre ma plaie, y mettre 
boutens et des boutonnié- 
|mode, 


au cas-où vous oublic- 


4 (L'Humour:) 


VOY.: AGE A PRIX REDUIT 


sous terreur; 
un 
pratiquan l'hypnolisime. 
ataient-ils aime crainis 


porerorentitee f 


Atissi 


DE RE Eee 
Gérard de Nerval unissait à RES en 


£ A PRISE DE MELE-CASS hi PAICre, ainsi que sa voiture 


# 

puis: “Foui, nous afons pris 

Mélé-Cnss avéc tous ses. forts! 
€ es Ainsi. que Boireau pré- 


épuisés, de "fatigue et à tnoitié | 
mortsder- dr se sont Hrissés 
prengre par la! police: 


 » 


Loue 


Le sprhenpnentr entente 


LORNVERATE ETS SES EUR Er 


{ou-|mands: 


rétranchéements|ne 


[que 


base sous- 


sous-Marins alles ‘ 
les premiers à$se 
tes les diffic ultés que s4 pe ‘tit dre; ent 6té transpottés part les 


marine. an 


ren- 


étnieplumarrés: près d'u- 


glaise. 


taillé “de Skagerrack: que; c'était t L qui prolégeaient la ferme, el Depuis le Lenps PA sous- 
folie que de vouloir-se'mesurer ien - Er des avant-postes très bien ou-! marin placé à la téte dé don 
avec la flotte anglaise. Par le ll rouvre la plaie, e en retire le tillés établis aux abords: averTgue file: fout: VU pur : les” oson: ":. 
lonnagc; F+ armement et la. tampon importun et s@prépare |d'infimes précautions à} put sa | drons anglais, ny eutpas un: 
pidité: elle. était iwrémédiable- à coudre pour la troisième fois re ndre’ maitre de la place [mot d'échangé se. les! AtT- 
nent supérieure à 1à flotte al- la ao mettre le grappin sur le Dr minis Ctux-ci : parlèrent 
Ét Lui courir sus, lui of- | - Herr Dokios: dit le mabai-| Gervais; quant: aux deux 


| 
au> qu'une fois as Atlas plai 


gnant de la rapidité des opé ra: 


lions et disant que les plus.fai- 
bles navires étaic nf inc apable. $. 


de suivre, 

“Plus Jentemient, mes der 
nicrs vaisseaux né pe udent 
marcher à ccité vitesse” ‘tel fut 
Lhnessise purée plie #értir 
{ils d’un cormi: indant, qui ne 
dénna pas L ner de. son vais 


habitants 


harlatan 


F 


seau dans 501 


Grande 


LS À 


aillon bain 


| vous: du: le 


flourner en 


| HiICSsSage 


ations. 


u phares..." 


ndenväie 


UN ision des opé 


Les tie Sa pauvreté une fierté remar-|{& de parler ef'de fournir de La scene, qui commença au 
le|quable. Lorsqu'il se trouvait moindre. renseignement lever du soleil, au nginent où 
posture | Sans argént, il évitait Soigneu- L : du le premier sous- inarin fut aper 
A. ses n jeune faurcon, témoin du! eu, ct qui-dura “jusque. tard 
amis, L’un'd'eux l'avant inter- [CYime, à raconté au se at nfdes! dans la'soirée, pouvait être pri- 
Alispari délails intéressants de lassns-!se pour dès Hanoeuvres vle--hr- 
tions plus prolongée que de sinal. M. McKay, d'abord atteint |flolte.: Les opérations ont éH 
foutue: ; d'une balle, . Se-CrAMpPONNE à UN conduites avec tnt de préci 
Je voyageais, répondit:il, Der et PRES DER de-tsjorf RONE Dotrvait à peine ch 
élüdant la question. ne M Pere ph tiré saisir Da lahle  significa 
: rent de nouveauret McKay tom-fltion. 
Et dans quel pays”? déman- |: l’un des meurtriers se ren- | Le prenitr. Jouer dl 
da l'autre insistant. dit près de lui, l'exatnina, puis. parteit apparemment ‘ rés ‘æ 
En Italie: j'étais ‘dans {lui tira une troisième balle. {paxilen et sémbla aux ma 
l'état de genes; TA : Le Dr Geivais revint à la ler®} telofs angkais qu'rn a. temps 
: (Petit ‘Bleu.) me peu de temps apres el or fs dépit avani.que paviHén 
RENTE E "QU ER EREERRES one de,jeter le caduvre dans le apparût, Finalem: St äin pa 


à der 


En tout cas. la Vérité se fait: lé: » ju à retronvé li iutomphile Hier sig ne de soumission de ‘Ta : 
Qué bec est en meilleure postu- 1 & dans les broussaiiles prés de ka port We Allemagne genoêcha Bien 
+ etn0s calomniateurs.auront!  Notre-ami-Boireau« fait unfrivié pe : ” CDA# tes mis teJots angl: ais d'ohéir- 
l'air mrpileux.  Pense-t-on, qu'ils! prisonnier. I le conduit.à.lare Ds PCT O QUE ETAT A FA viré “'ordres- de “sitence qui eur ” > 

feront des e xCuses aux gens du rièré, et chemin faisant entame ae rvais chez ni; ce. dernier! #fvaæientirtée dobnés, mis l'ex 
Québec, . “these Frenchies”;"a conversation avec son bo- H'OÔppose aucune résistance, ij{ PFESSi0n Q6s visages des -offi- . 
comme on es appelle avec dé: ‘che. k ; : 1 sq à l'afficier qu'itne cod- féérs t des soldats \Mtrahissait 
‘dain dans Peux où lon! Ce dérnier :nè ter issait ‘pas [naissait rien du me urtre. ni de eur satwlaction ; 
ment si bien à notre endroit? d'élagés et d' adinitétion di tas lu présenèt ‘dés lu HN rétu- Enfin, les sous-marins. por- 
His-n'en feront rién, £ il faut Allemands et leurs haulk/faits. giés suf x ferme |. laut de. nouveaux paviHons, 
s'attendre à tout cebr, Ces ga-' ji La victime, Jaince s MekKay: furent mis à l'ancre à. Harwick. 
zette, nétnmoins, contiouéront Nous (ons pris Paris. était l'ancien gérant du théâtre|Les équipages allemands. fu 
de nous parler “aved” onction [th omans a is B #4 ijonu.. |, mpress:. il “laisée une “jeunehétit-emborqués sur un. des 
du-“British Fair Play” qu'elles PORS AIONS PES MOPHERN ER Le mmg et are petite fille. é rayer et concmits—itext deux 
pe. praliquent nant à ‘dès qu'il! - Et avez-vous pris Mélé-| À ; / 'HRÂSSOEEX de transpiunt qui leg 
s'agit du Quebec Be bepeir: Gas? interrompit notre LOTELIETES # Éleser ft atCornpagnés ‘Ces VAT 7 
Ces chiffres ‘officiels -de-!rade. 4 Prince Albert Lidteies ee Turént éscortés parles 
vraient donnet-un brin dé -ré-!, L' Allemand réfléchit un peu,!dits. Carmel vu "SL. Germain, |de SO VE rs. jusqu'au rendez 


matin; 


atots-its furent autorisés à s'en 
Alcrmagne, 


ë + 


Late 


: 1 


f 


+ | 
ARE | 


C4 


MRLRETRLELERRILET RTL EN LL AE Li lt SEA TEE 


E treibte {léau A bien: péstat, hélas) s'abatire sur nous avec 
“da fureur d'hn oiseau de proie. Nous devions: le *pré- 

J Tant qu'il à fait ses rapages au. loin, nous en étions. cons- 
céries, mais nous ne pouvions concevoir qu'à notre tour, 
serions de celte façon éprouvés dans nos'{oyers, dans nôs 
d'amis, dans nolre"société, Un vent de. morts souffle | 
sur nos téles! Oh ne sort plus füère que pour uller porter aux 
pauvres affligés hotre sympathie et les secour possibles. Nos 
lt sont. je purée que du souvenir des disparus 

el de la peur. d'en voir partir d'autres. À toute.heure, oh ap-| 
“0. de nouveaur dangers, ‘de nouveaux décts qui atterrent. 
1, crainte fiévreuse inise-ea nous par les tristesses dont nous 
sommes Îles témoins impuissants et terrifiés, est encoseiactivég 

M fe les récits entendus des misères et dt-dénuement de nom- 


de familles atteintes de la grippe. 

Ceux qui n'ont'pas élé jusqu'ici; grâce à Dieu, frappés èn 
_ plein coeur, redoutent sans cesse de découvrir'chez ceux qu'ils 
sig l'indice du mal néfaste, et ne semble-t-il pas que ce soil 

ue matin tn bonheur nouveai de se retrouver épargnés? 
+ rs c'est bon aussi de reconnaitre, après bien des Jours d'at- 
‘1 tente 'anxieuse le sûn d'une voix chère qui vient vous rassurer | 
enfin au téléphone: “C'est moi, je vais. mieux. Quelle action 


des soldats, où. il. y'a des uni- 
formes voÿants, de grands sa- 
Jbres, des chevaux et des coups 
de canons. Pâquerette préfé- 
rait celles des fées, où 1l y a 
des . «pparitions ‘ mystérieuses 
ou des voleurs entassant dés 
trésors dans leurs tavernes. £t 
traqués des gendarmes. 

Cû ñ était pas: toujours comr- 
mode à contenter, .ce petit mon- 


qu'on aime quand on aime son 
corps. —Curé d' Ars. 


Heureux celui qui porte en 
lui un idéal et qui lui obéif, 

+ - : Pasteur. f 
s * . ; 

I faut toujours interpréter, 
en.la meilleure part qu'il se 
peur ce qué‘nôus voyous faire 
notre prochain.-—S. Frantoïs 


Le Là 


À Sales. de, quand il. y avait conflit dè 
| : EUR der volontés. , Mais, avec sa sainte 
. # :: La douce el sineèré courtoi-|patience, le bon dieul en vez 
sie. n'offense persoñne et obli-fnait à bout 


: Les ra de- Miller con- 
tre les vers non seülemént. dé- 
truisent les vers intestinaux et 
autses, mais elles sont encore 

un remède contre. nombre 
‘d'autres maladies des: enfanté. 
‘Elles donnent de la force: au 
‘jeune estomac contre les excès 
de bite et constituent un toni-[son, et. parlant plus d'histoires. 
À quand l'enfant manque }Ei iseron ef Pâquercite pleurè- 
appétit. Ov:.les trouvera très | rent.ce jour-là, en voyant pleu- 
utilés quand l'enfant a de” là jrér autour d'eux, ) un: peu’ 


Hélas! les beaux- jours’ sont 
courts, dit 1h éhanson: 
Grand-père mourut. 
mit ses beaux habits des di- 
manches. Vinrent des honimés 
nuirs qui A rot rent 
rune grände caisse'là- -bas. 
Et eë fut fini. 


“fièvre et elles serviront à cal-|le lendemain qQand ils deman- 
mer ces maux d'e stomac dont Idèrent si granc -papa n'était 
les enfants souffrent si sauvent hpus revau ét qu'ôn leur. eût 
À . 
\ j. û . 
- M NN ; 
; 4 ' à # ER % 
: ‘ Li L'ange neué males TI TIRE 


On 'tui. 


dans 


Plus de grand:pèré à la mai- 


2.4 


D. 2 D, et LL 


ie RACE 
LE * 


occupérent leurs loisi 
tins à se les raconter lun” 
l'autre, les histoires de. 
ère, eritremélées de xions 
e leur érë. Liseron, celles des 
soldats et des batailles, Pâque- | 
reite, celles des fées où des vo- 
leurs: 
Etaient- ils” ahrusants à. sin 
ger grand-père conteur jusque 
dans sa voix et dans ses gestes! 

‘Alors seulement, iand 
grand-père neTut lus là, on 
s'aperçut qu'on n'avait plus 
rien de lui, pas même sa pho- 
tographie. 

Quels regrets de ne pouvoir 
lés contempler, vés traits ché- 
ris que le temps impie efface 
jusque, dans le souvenir des 
plus Evrard 

“IN n'était plus temps! 

- Et dire que si mes. beaux 


sa + “ 


ae de grâce s'échappe de nos lévres alors! . Tanges mouraient, ce ‘serait la 
LE Si nous songeons aux jeunes et nobles fiqures qui sont | éme chose! Je n'aurais pas 
F sorties de nos rangs, le mystère des desseins de Dieu nous op-|leùr jgli minois réjoui, pour, le 
_ presse. Pourquoi prend-Il telle vie plutôt qu'une autre? Pour-}couvrir de mes baisers! soupi- 
uoi sépare-t-Il tant de jeunes époux heureux? Pourquoi en-\ra la maman. 
; ève-t-1l à de vieuüt parents le soutien de leurs derniers jours” Et le jour même, nippés 
Pourquoi ces pauvres petits enfants laissés orphelins à peiné|comme deux princes, Liseron 
# entrés dans la vie? Pourquoi nous prendre ces es st dé-|et Pâquerette  allérent : poser 
!... fenseurs des causes justes et sacrées? Ils ne partagt eront-plus mr le photographe. ne 
‘ notre vie, nos ambitions, nos plaisirs. Ils n'évol ronl plus | perpees h en AT mer" 
- dans notre milieu/ils n'y apporteront plus la {franche jovialité St PRE SURRSS-INS SR 
: 4 PP: ? ] porta : 
é et l'aménité de caractère qui leur valaient l'estime. générale. Ahi dit la mémien, à 
; Et c'est ce que nous ne pouvons encore pleinement réaliser. : grand-père voyait ‘ses chers 
L Oh! la tristesse de tous ces départs, de tons cés adieux, de APurs beaux comme ils sont, 
: tous ces cortèges qui.restent sur la place de l'église aux portes !qu'il en aurait “du plaisir! 
y toujours closes! Seule, la voix lugubre et plaintive des cloches rar ot 
se mêle aux dernières prières dites sur les lombes aimées.. Puis vint l'automne mélän- 
à … 1 est juste de dire un mot du, dévouement admirable |colique, ramenant la Toussaint 
de nos volontaires qui vont combattre le microbe de la mort se Le A io à datènä 
en s'exposant à te prendre eux-mêmes. Il convient de louer|.. fr sm ee re 
comprennent tout sans en 
aussi le mouvement généreux qui ont poussé les dames libres |, ir l'air —— entendaient dire 
à consacrer leur temps à la préparation d'aliments destinés que c'était l'usage d'aller au 
4 Ê 
7 M QUE pal uvres-matades-inrapabtes-de -pourvoir à teur sabsis-{éimetière voir-tes-pauvres: dé- 
-. +. tance. Jfunts, et de leur porter des 
Aidons-nous mutüeHément dans la cruelle épreuve que nous fleurs avec des prières. Natu- 
traversons. Le bon Dieu, dans sa miséricorde infinie, fera am-|rellement, puisque c'était leur 
-plement le reste en donnant à tous la force et la résignation: fête, il fallait bien la leur sou- 
et Il saura adoucir l'âmère déception de tant de vie brisées. ‘ haiter, et gentiment. 
IACQUELINE des ER: BL ES À Et lès voilà à faire leur petit 
complot, le soir, dans leur 
20 novembre. © {chambre commune, dans leurs 
A EE ——— — —_———— ne lits rapprochés, av: ant de 
pins \#endormir. : 
LES CISE AUX FF La à pe ble Ÿ: Françors —Crois-tu, Pâque rette, qu'on 
és dé: see nous y mèneræ souhaiter la fé- 
. Un jour, la Vierge Märie |‘: Un homme sans coeur est'üntie de grand-père ? 
“ha ad Se Fu ct APEES lindigentt. —# st Harper” LE -Oyi.-Liseron.-Maman Fa 
ve Dans l'aubépine NeuriEe "| dit: Tde main, avec'elle. 
ke Jasaient les: de nee ; A ET - Tu sais où ça est, toi, les 
"| : Le souviréide.la politesse est | morts? 
Au bord de l'eati, sur la berge, superficiel et court; il nait etf — Mais oui, je sais: au cime- 
L'hirondelle aux fins yeux noirs!meurt sur les lèvres; celui de |tière, où il y a de grands arbres 
Vit les oiseaux de la Vierge la bonté est doux et profond: {noirs tout plein. On nous y a 
Briller tels que des miroirs. c'est le bout fleurtsd'une ste conduites pour la petite Fran” 
dont la racine longe dans: lecine dernièrement, toutes Îles 
LOU, KA Notre:Dame coeur. =S£e Théré se. petites de l'école, à son enter 
e imita de sob-#mHCux :; rement: 
L'air qu'ayec leur double lame pr e— Ah! mais tu es sûre que 
Chanent les oiseaux dsyeux, IL LA. FETE DE GRAND;PEÈRE rand- -père est là, lui aussi? 
LL. À : Fra À es ES OR est pas une petite fille, gr and- 
Ê »iéntôt, voi pol arie = F SR £ | x : père 
. Le Qui retrouve. ses ciseaux: | -Liserôn et Pâquerette, frèref  — ‘Pour sûr! Mais quand mê- 
Les anges par la prairie “et soeur,’ étaient les bijoux de [ine. On me l’a montrée, sa:tom- 
Jasaient avec les oiseaux | grand-père, ses! deux engelots|be, en passant. Pourquoi ne 
(blonds et joufflus, espiègles, |demandes-tu cela? 
Dépuis ce temps l'hirondelle, {mais gâtés quand même, - C'est que j'ai une.jidée, 
Dans le bleu du ciel profond, | ‘Ils passaient, chaque  jour,| —.Une idée... quelle idée? 
Par ses cris légers rappelle de longues heures, tantôt à Ca- D'y allèr d'abord nous 
Le bruit que les ciseaux. font. |lifourchon sur chaque genBu|deux, tout seuls, voir  grand- 
; du bof aïeul, tantôt debout ou père, et de lui porter pour ca- 
‘ Pour traverser l'étendue, même agenouillés près de lui,|deau’de fête ce qu'il aime le 
Pour: effleurer les prés verts, |pour Écouter des belles histoi-| plus: ça te’va, Pâquerette ? 
Sa queue, agile, est fendue + [res qu'il leur débitait à loisir. — Mais oui, Liseron. 1] sera 
Comme des ciseaux ouverts. Ah! en savait-il de toutes les|joliment centent de nous voir, 
RSS (couleurs! Il en eût conté une! grand-père. 
”. Vole, esprit libre-et. fidèle, année durânt sans les "toutes - Tu crois? 
Toi, le plus prompt des oiseaux, lépuiser. Je crois que parfois Inous aimait tant; et tu 
#1 Et vous, comme l'hirenäelle, | il lés invemait de toutes piè-{sais bien que nous la fui sou- 
Allez, allez , mes ciseaux. "ces, haitions toujours, sa fête, les| 
ee Emile Blémont. Que ns pe ut- ; AC ae pente premiers: et comme il 
HIS, rl SC aisai ou peuttrial ue Don Ccoeur:.;, 
ge a Baur mieux être compris. des Z Oui, et comme ÎT nous'em- 
PENSÉES € HÔISIE S- “marmots”, gonflant sa voix |brassait fort. Toi, tu faisais le 
4 nt eg cg selon | com FE 8 rs j'offrais 
paie és rôles divers du récit les fleurs et le cadeau. 
Allez voir au eimetière cé Liseron aimaitmrret#x celles! "== Si nous . pouvions faire 


comme cela, encore! 
Ca irait bien. 
Muis j'en sais 


point . de 
père mort! C’est indispensable, 
crois- tu”? 

Non, ce ‘que je porterai 
servira pour tous deux. 

Quoi donc tu porlerae 

Ah! c'est mon secret { Une 
che$è-qui ui fera certaine” 
ment beaucoup. de plaisir” 
bon-papa; puisque maman pa 
même l’a dit en.le montrant et 
qu'elle a ajouté: “Ca, c'est ce 
que j'ai de -plus éher au mon- 


de”. Tu ne devines pas? 
- Non, Ton cheval mécani- 
qu! peut-être ? 
— Oh! si on peut! Qu'est- 


ce.qu'il en ferait grand- père, 
d'un cheval. mécanique ? 
- Moi, j'ai énvie de lui por- 


ter ma plus belle poupée, celle || 
qui dit bonjour en saluant et 


qui a des souliers rouges. ‘|; 
— "Nigaude, val. | 
Quoi, alors? Poïnt dé com- 
plime nt, point dé... 
— Puisque ça suffira, ce que 
je’ ini offrirai, moi. 
- Pour tous. les, deux ? 


compliment de fête pour grand-| 


MREONTENT 


FAÎTE EN CANADA 


Four tous des deëx, je. te 
ty dit : 
“+ Oui, mais tit ne pi as päs 
dit quôi c'est. £ 
— Ruisque c'est un secret, il 
ne , faut” as que ‘tu le sachés 
jusqu’à démain, 
— Oh-bien, tu n'es pas ÿen- 
til, tu sais! : 


“ 7 


“ r 


Et voilà comment, le lende- 
main, quand on vint en famille 
au cimetière prier pour les 
chers disparus, visiter la tom” 
be de grand-père et le parer de 


fleurs, on: trouva suspendyfe. au | 


bras de sa croix ies deux mé- 
daillons phtograpaiques de Li- 
seron et de. Pâquerette, qui 
PE" au sälon, sur. la conso- 

que _nos deux espiègles, 
sous prétexte de jet, avaient 
apportés secrètement en venant 
souhaiter la fêtejlés baux pre- 
miers.- La trace de leurs petits 
pieds qui avaient piétiné au- 
tour était bien visible et déno 
tait que la tâche avait été la- 
borieuse.. 

Attendris par cette” naïveté 
de l'innocence, les, parents les 
y laissèrent, leur vue fait sou- 
rire les dE qe 
T. Imbert. 


he MR — 


ECRIRE COMME UN. ANGE 


Jusqu'au XV Ile siècle, : l’en- 
seignement de l'écriture avait 
été fort négligé dans les écoles: 
les élèves, naturellement, ne 
suivaient aucune règle;. chaque 
maitfe avait sa manière d’en- 
seigner. En 1673, le Parlement 
de- Paris, ayant été à, même 
d'apprécier. combien l'écriture 
était défectueuse dans les éco- 
les du roÿaume, rendit un ar- 
rêt pour établir des modèles 
uniformes d'écriture: l’une de 
ronde, l'autre d'éxpéditive. 

Ce fut au Père Ange — alors 
reconnu comme l’homme le 
phos-habite- de France-dtrns l'art 
de manier la plume - qu ’échut 
f’hoñnneur de rédiger ces modè- 
les. -Pès lors, on prit l'habitu- 
de de dire, en parlant d’une 
personne douée d'une belle 
écriture, qu'elle écrivait tornme 
le P. Ange, et par la suite, plus 


simplement, “comme un ange.” 


DU DR. 


salutaires, et a été en usage/depui 


2501-17 Re Blvd. 


de l'Emprunt de la’ Vict 
[Montréal est celle. 


{de la’ ville, plus grandes de. (are 


{fin de la campagne, vu le Fr 
[croit d'ouvrage, onf reçu 


POURQUOI EST-CE 
que tant de maladies qui semblent déjouer le savoir de 


grands médecins, ré 
remède de famille tel que le 


OVORO 


C'est parce que ce’remède va directement à la racine du mal, 
Pimpureté du sang. Il est fabriqué d'herbes et de racines pures e 


N'est pas vendu par les droguistes, mais directement du laboratoire du 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 


es | (DEivre-TBfe dé tous droits au Cansde). 


| "” à fs 
Monteéal, 2. M. J. raté. 
Connell, président du co 
“nt d'annoncer te ville 
à : 
is élevé. 
banques 


crit le montant le p 
Deux des pl 


des remboursements avant 


des 
plications pour la valeur _ 
000, portant Te total 


Montréal à $146, 097.650. * Les 


&ronto., FAT 
Afin d'éviler les ialenté u- 
dus, une des Put à ‘ban- 
ques a écrit à l'exécutif de To- 
roùto, l'informant que dés hp- 
plications avaient été faites 


avant la fin de la campagne el] Casier 1836 


qu'elles n'avaient pas été rap- 
portées vu le grand 
d'applications ürant Île 
nier jour: 


FÉES 
REMERCI = M + NTS:: 


La fi amille. Contant reine reie 


der 


sincérement toutes des peérson- Quand vous transigez de 


nes qui ont bien vouli lui té- 
moigner 
pathies à l’occasion de la mort 
de M. Eugène Contant, soit par 
offrandes de bouquets :spiri- 
tuels, soit en assistant aux fu- 
méraïlles. 


mr _ La # déni 


terribles attaques ; de. 
l'asthme. Y a-t-il un mem- 
bre de votre famille qui sc 
trouve aux prises avec ce ter- 
rible mal? Tout service que 
vous lui 
rait valoir ‘pour lui le fait de 
porter à sa connaissance le re- 
mède du docteur Kellogg con- 
tre l'asthme... Ce remarquable 
remède doit sa réputation à ce 
qu'il a mn { pour les au- 
tres. Il-a vraiment un mer- 
veilleux Mt d, fait 
{t d'années de-sueeès,-parte 
sur ce continent et même ou- 
tremer. : 


| 


T Les 


ie terrible toux du croup 


Pet Vous savez com- 
‘ mé elle est dan- 
creuse. Vous vou- 
| Fes la supprimer 
immédiatement. 
Frictionnez la poi- 
trine,avec le Lini- 
ment de Chamber- 
lain et faites pren- 
dré une dèse de 
—$ m— 
berlain contre la 
toux. Toute dou- 
Jeur disparaîtra, la : 
toux cessera et le 
danger aura passé. 
Les remèdes de 
Chamberlain sont 
efficaces et ne dé- 
sappointent pas. 


LINIMENT DE 
CHAMBERLAIN 


ndent à l'influence d’un simple 


PIERRE 


s plus de cent ans, 


. CHICAGO, IL 


D'ici Noël not 


logue el nos 


TT {ageux de reco 
\ 
vos: cadealx. 


SN QUS -AUroNs 


de’: ets 


qui chere he, ur 


pourra -lrouver 


PORTÉ & 


age ss NÉS LL ou aa 


mgnireront combien il est avan-- 


Et doute persoñne" 


© Birks Me 
= pifhipes 


Bijoutiers 


MARKLE,, 


re nouveau cata-, 


bilrines. vous, dé- 


urir à Birks pour- 


o 


toutes” tes tigres 
i ETF A «de Noël 


à se satisfaire: 


ce càs, dit M. Met dnnell, Mont: | 
réal à fourni, près d'un million 
de plus que: [ 


nombre | 


pouvez rendre ne sau- | 


d'années 


jet: 


“ISEMELLES ITERIEURES| | 


« 


Dans l'Ouest. Nous adetons: ven- 
dons où échangeons. Nous vendons 
à des conditions. de paiement faciles 


ou 


vous êtes assurés de 
ses marques de SYM-Eehé-satisfaisant avec 


TheWALCH LAND COMPANY 


Edificé Northern Crown Bank 
WINNIPEG 


Vaeaie- Re ae 
té Sinnott, de 1 Ne. a pré- Pneu, 
éfsenté hier à lc uné ré | à P k 
[solution autorisant br 54 
d'un. moñument au 
Foch et AR pour d'une 
sortie, one 


a. 
lre qualité: 


PEOPLE 8 SPECIALTIES CO. 


: Inoffensives tant que vous 
ne les voulez pas, puis une: 
flamme vive et sans odeur, 
—puis mortes et pour tou- 
jours. 


.Les. SEE ttes silencieuse 


— partout et une solution. chi iique 


‘: Pas d'odeur, pas d'amès-f 


ee — 


l'érection : |: 
maréchal 


000 pour. ce caro, L 


- VOLTAIQUES 


[EN 


Eu vs FYSESRRE contre 
és frisspns” soulagént toutre, le 
; Myintiendront -ane- tempéraiure 
1s, hiver: et été, activeront la'f 
#4" deytaient en’ porter: , Prix 
SG sous 14 paire. Dites la pointure 


s et } 
e. 


des 


Dépt 14 


Winnipeg 


CA 


FERMES, 


Seu 


récolte..| 207 
fermes, 


faire un mar- 


sur paiemént avéc la 


Ass 


CANADA 


ne 
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AVANT et APRES 


Pas d'accidents. 


5 d'EDDY 


représentent le dernier 
fait d'allumetres: Feront 


mot en 
flamme. 


ROMA 0 QE 


les tue dès que vous les sôuffez, 
mme, 
USE et 
d'Eddy 


Obtenez la 5 SILÆNCIE 
demandez que le nom 
soit sur la boîte, 


The E. B. Eddy Co. Limited , 
" HULL, Canada. 


Fabrique aussi des objets en fibre jndu- 
réé et différentes sortes de papier 


LS 


f 2) 


Pour vos fourrures, peaux! et votr 


— MASSIN 


BRANDON, 


RISERVE 
‘488 RUE MAIN, WIN 


commefciales possibles à nos clieñts, 


; Succursäles à 
\ VAL BON FACE MAN. 
à 


8T-PIRÈRE, MAN. 


Nous \ 


à 


QUELQUES-UNS DES ARTIGLE 


"Bancs d'écoles, 
Autels, confessionnaux, 
Cioches d'églises. 
Orfèvrenes,: bronzes et ornemen 
Chandelles, 
Statues et chemin. de croix, 
rana choix d'articles de piété, 


 WINNIPEG CHURCH 


tables 


* 226 RUE HARGRAVE 


56, AVE PROVENCHER 


res, papier à couvertures. 
Moëllons et blocs dc béton, 


grosseur, sable, gravier, etc. 
1 


Glaces de’ faritaisie, tenêtres, 


ments intérieurs et extérieurs. 


La ‘Cusson Lumber 


TEL. MAIN 2625-2626 


: COIN CHEMIN SAINTÉ-MARIE 


Epargnez de 20 


ar FAITES SUR‘. 


‘Venes voispater mes prix à ceux 


convaincus. 


: s « 4 
Réparages et remodelages À des 


ANTONIO LANTHIER 


Faites faire 


Etabli à W 


Bijoutier 


nai ut 


Academie Ste-Marie : 


Orescentwssd, Winnipeg. Mon. 


gnés avec #0in et selon les der- 
uières méthodes. Exercices d'é- 


FOURRURES 
Si vous voulez beaucoup d'argent et de proïnptes remises 


: Demandes nos prix et nos Giquèttes r 'expédition 


BANQUE D'HOCH ELAGA 


145 succursales ét agences au Canada. 
CAPITAL PATYE .emmmmmremermmmnsmmmmelé 000,008 


wW. L. FORGET, Gérant 


L'accueil le plus courtols est réservé à toute notre clientéle, 
et nous nous faisons un plaisir de fournir toutes les informstions 


or, argent, et billëtä de basque des 
- Days étrangers, 


huile de sanctuaire, 


| a uelques Unes De Nos Lignes k 


F érronneries pour bâtisses, papier à bâtisses de tous gen- 


Portes et. chassis, cadres et moulures, bois tou raéa. ‘Orne- 


veau, por lard male. 
légumes, oeufs 


ET CINQUIEMÉ AVENUE: 


-Yétéplfone Main 144. x 


SAINT VITAL 


4 


à 50 pour cent 
ACHETANT CHEZ MOI vos 


COMMANDE 


CS 


grands sd 5 et vous serez 


+ # 


vi 


prix, modé rés 


Fourreur 
1 manufacturier canädienfrançals 
AU HORACE, NORWOOD 
Téléphone Main 5355 


[EE 
- 


vos réparages chez Carter 


ortiment, complet de montres, .cde en 
drana,. is bijoux, drgenteri 
* SPECIALITE-—VERRES ‘ 


C2 ‘ 
nnipeg depuis +400 


A. G. CARTER. 


Ave Notre. Dame—Près de Portage 


Horloger Opticien 


RER RS | N 


‘Seoà la direction des Hoeurs du 
Baint-Nom de Jésur et Marie et 
tounent équipé pour 1+1ous 

és travaux de collège. Couts de 
proféssorat uns spécialité, Mu- 
sique, dessin et peiuture ensei- 


locutiun et de ‘diction sous ls bo 
rection d'experts. 


Demandes des renseignements. 


Soeur Supérieure 


LELESETETTTIITTTT 
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e laina, ete., Rae les à 


: MANITOBA 


%,700,000 


NIPEG, MAN. 


achétons et vendons traites, 


S QUE NOUS VENDONS 


| re 
de, communion, 


vestiaires 
ts d'églises. [ 
fleurs ar tificielles 


600DS CIE LTEE 


WINNIPEG, MAN. 
° ST-BONIFACE 


pierre contasaée . de toute 


vitres. 


Company, Ltd. 


BAINT- -BONIFACE, MAN. 


Je 


s4 


» 


L 


L 


: 


l'édifice érigé 


:! séimbluit braver le:passé, 1 


DR ag AN LA D RG manu 2 AN ARE THÉ 
dat * . 4 LL 7 Este. . 


uses so 


dont, le monde. sera 


menacé: car Îles vertus, des 


ils verront le Fils de l'homme 
qui Vièndra sur une nuée avec 


uue- grande puissance cl. une 
grande majesté. Ofmnand ces 
choses commenceront à ‘arri- 


: ver, levez la tête et regardez, 
Parce que votre délivrance ap- 
roche. 1! leur proposa'ensui- 
‘te cette éomparaison : Considé- 
rez le figuieg et les autres ar; 
bres: lorsque leurs premières 
feuilles paraissent, vous ju; 
que l'été n'est pas éloigné. Aint- 
si, lorsqué vous verrez arriver 
ces choses, sachez que: le régne 
* de Dieu est proche... Je vous dis 
en vérité que celle. génération 
ne finira point, que tout cela ne 
soit accompli, Le ciel et a 
terre Dabét Loi 1 Mia nes pa- 
roles. ne passeront poinf. 
—— +. 


LETTRE PASTORALE 


“HefMonsélgneur Vicolus Mon- 
terisi au clergé et nu peu 
ple de. son diorése 
CRE ZT] " , 
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"(Suite No 3) 


NL Qu , FER 
Dieu l'a seulement permis, 
comme JI permet que croule 


insensé. Tant pis 


employé! : 

Par ordre divin, l'Eglise doit 
être à la tête de toute la Socié- 
té humuüine. Non certes à la 
tête de son mouvement politi- 
que, ou littéraire, où commer- 
cial, où industriel. ou autre 
semblable, mais bien: à la tête 
dé son mouvement moral et 
éducatif Ë 

Et quant à FEglise..on peut 
concevoir un autre ordre: de 
choses suivant lequel Dieu au- 
rait pu l'instituer, mais quant à 
la substance, c'est-à-dire quant 
à la dépendance dans laquelle 
l'homme et la Société doivent 

--être Vis-a:vis de Lui, il est in- 
trinsèquement absurde de pen- 
ser à autre chose, parce, en de- 
hors de Dieu, il n'y a rien! Dieu 
lui-même ne pourrait pas dis- 
poser autrement les choses. 

Du reste, l'unique raison 
pour laquelle Dieu nons a cré- 
és et mis aü-monde, est son ser- 


vice et le salut de nos âmes. Si 


ee Ltée EL dE 


L'AVENT | 


cieux seront ébranltées. Alors {le 


“pis pour Le pro- 


pour e pro-|les justes la peine de fautes qui 
‘priétaire, insensé aussi, qui l'afhe sont pas les leurs? Si. nous 


FPE lu 


r. 
Là famille hurmaine : forme 
devant Dieu comme une per- 
sonne morale unique: et com- 
mé dans l'individu Je bien d’un 
inembre se reverse. naturelle- 
inent sur tous les “autres, et 
semblableiment le mal, il en est 
de même dans la Société. - | pies, et.ceux-ci seront tourmen- 
Ce principe, très vrai dansités de maux qui ne touchéront 
la Société näturelle, est appli- pas les justes. (1) \ 
qué dans un sens plus étroit et! Enfin. si.les justes ne souf- 


ce monde, même aux bons, Il 
nous indique que ce ne sont pas 
de vrais maux. Par contre, Jes 
vrais. biens et les vrais maux, 
Il les réserve pour l'autre vie, 
où. les justes jouiront de biens 


Pt pong dE PT 


désquels seront exclus les im-| 
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d'A se essor Ce gere grrr rep den ep 


rats 


PU Ed. PE EG 


. 


a ps 
DS: F 


nérrises 


À % CAES 
‘6 se Me 


dl: D 


ae, justes ve seraient D 
. [nous et il leur manñquerait un fort "| Gésitre des gas, de l'aigreur et de” hi doute. 
-imes ch He UN . stimulant: pour Er mr bi à res HE NES * Esmment traiter ce cas PRISES 
us ee JV De Ne < 2x rendre le rochait F € r, à aie re 1 que. | k PRO TINL CSA A. 
: On dit: S'il en est ainsi, les! promouvoir lé plus grand bien LE: y tiven RER à ru DÉS ES 
seuls coupables devraient donc) 4 société ©t la’ gloire . de seul Les autorités, médiogles à jé: 
étre: punis, et non les inng-}Dieu.  ?: ‘ RSS: - bant' manibus : suis, : ele ax nes Ge s 
cents comme il arrive aujour-|, De-plus:-Diee nous” traitant ladie. k Sr ue rien talia. Quid war, de na etes, D ax. DA 
“Et Loi il y a beaugoup d'au- bons ef méchants. Il sous fadt.|Pergnerait. - Jér gi, sommeil, ou notre ner] 00 4 fete. Maptme. AVS? lsn, die voa cts des Ro 
ee innet Le ne gg ehogernle 4 le jusqu'à tel poifit-que Dieu à été] D'autant plus qu'avant lu} a 


fficiellement banni ‘de la So-|guerre, n'onl_pas manqué par-| | 
Lcièté, : ce Dieu “en qui nous|tmi les nôtres ceux qui, suivant | sine, que conmissent à 
avons la vie, le mouvement et|le courant commun et le goût! "on » 
l'être!” (9). Ne voyez-vous pas?|de certains audileurs, ont par- 
{Dans notre société actuelle, on|lé souvent de civilisation mo- | 

unit sévèrement l'insulte faite | derne illuminante, de progrès “ne 
à un humble-garde municipal, | désormais fatal et indestructi- 
mais a Loi ne croit pas devoir | ble. répétant ainsi d'autres pas- 
intervenir quand le Roi im-|sages de Jérémie: Negaverunt 
mortel des siècles (10) est ou-| Dominum et-direrunt: Non est 
iüation d'aujourd'hui, tragé publiquement. - |ipse, neqüe veniet nos malum 


_ ILh'a pas été possible, … Voilà ‘pourquoi ‘nul ne peut el gladium et famen non vide- 


trouver parmi les grands, : 

pire ‘encore; il en conclu 

tré e désastre était inévitable. 
) RE : 


ne 
Ÿ 


Or on'peut periser que, à Jé- 
rusalem, tous n'étaient pas per- 
vers, mais. beaucüüp étaient 
soupables,'en tant qu'ils n’em 
pêchäient pas le mal. eus 
Et telle me semble note si- 


ni aigreur, ni fermentation, 
#az Le‘bisurate de magnièsie ( 
ou en poudre,—jamais liquide on 
eut pas nuye l'estomac, coûte peu ét est: 
fi meilleure forme de magnèsie pour eg 1 

Des milliers de persorines l'emploient:. el 


en 
en 


ineffable-dans-hr "na fraient pas sur Ja terre, ils de- 
turelle, qui est notre Sainte! viendraient impies eux aussi, 
tant la douleur est. nécessaire 


| Fglise, et il s'appelle : commu- 
pour nous cohtenir dans la jus- 


{nion des Saints. À 

+ En effet, par la forcg de laltice! “Le bien-aimé-'&it l'Es- 
commufjon des Saints, il a été prit-Saint, s'appesantit el se ré- 
{ possible que Jésus-Christ, s'é-! 611a : engraissé, grossi, dilaté, 

tant fait membre et chef de la |} 4’abandonné Dieu :son créa- 
famille humaine, 'souffrit seul! four, et il s'est éloigné de Dieu 
pour tous, et pour nous sauver |sun Sauveur!” (2) Et ceci est 
tous. Et c'est par la force de!l'histaire de tous les temps et 
la comtmünion des Saints, que |de chacun de nous. Ne nous il- 
nous servent les mérites de lu lusionnons pas. QU È 
très Sainte Vierge Marie, et des!" 
aëtres Bienheureux, et aussi! 
les mérites et les prièrés des 
justes, nos frères, vivant sur 
Île terre: ::.: 

Posé ceci, quoi d'étonnant si rae 
d'autre part les fautes dés mé-| J'ai dit plus haut que la des- 
chants notis nüisent, c'est-à-di- truction au monde entier, ne 


i Dieu-fait-preser RE EN comparer à un seut-pé- 
Dieu est magnifique et miséri-! éloigné de celui que ‘parlent 


che véniel: en outre, lous nous 
cordieux ! ‘ (au? beaucoup de chré- 


LA 

Cependant. est-if. bien 

que nous soyons innocents et 

justes, au point’de ne pas mé- 
riter de ghàätiment? 


prenons les mérites de  quel- 
ques-uns de nos frères, ‘com- 
inént refuser les conséquences 
des démérites des autres”? 
D'autant plus: qu'il.y n une 
immense différence entré. l'un 
ef bautre cas, Les mérites des 
saints nous servent pour la vie 
chgrnelle, tandis que les-#autes 
es pécheurs, par élles-mêines, 
ne-nous nuisent que sur la ter- 
re, et comme peine temporel- 
teet cette poire est suivie d'u- 
ne récompense éternelle, que 
nous donnera le juste juge qui 
est Dieu. Que le dessein de 


juste Job: “Je M'accuse moi- 
méme el je fais pénilence-dans 
la poussière et dans la ten- 
dre: (3) car il est certain que 
le St. Esprit: n’exagère pas 
quand il fait écrire à David: 
“Si vous observez nos iniquilés, 
dSeigheur:-Seignettr;-qui-pottr- 
ra subsister devant vous?" (4) 

Je Sais, mes Frères et 
Fils, combien ce langage est 


mes 


avons le péché originel, lequel, 
par. lui-même, est cause des 
maux de ce mohde qui en sont 
la conséquence. Qu'aucun hom- 
me donc ne se glorifie devant 

Dieu,-mais qu'il répète avec le 

En outre la rébellion actuel-!tiens qui l'apprennent ehaque 
le contre, Dieu est non seule-! jour de journalistes ineptes el 
ment lé péché des  individüs,| sceptiques, sinon tout à fait in- 
mais de la Société entière,|croyants; et plût à Dieu .qu'or 
donc la peine doit être sociale; |n'éntendit pas ce: dernier lan- 
el elle ne pourrail pas être tel-| gage au pied de certaines chai- 


le, si les justes-qui fant-partiec|res! Langage qui a une forte 
de cette même. Société ne souf-|saveur d’orgueil; comme si 
fraient pas, eu% aussi: nous pouvions prétendre de- 


Et encore: sj les méchants 


Ître les laïcs ont-ils dit que les! de très hautes raisons d'affir-|Son intime de cette guerre n'ést 


vrai 


jouissent maintenant de ce qu'elles mangent 
et n'ont plus. Maintenant aucune erainte de - 
l'indigestion. 


è 


eme É A4 
: : 1 e ) FIRE à ET v; 12). set = 
‘environ trois quarts,de, siècle, | avoir l'audace de dire qu'il n’a A NAS 4 PR 
de faire comprendre à la gran- | aucune part de responsabilité Dorrinus ad me: Fals5 proshe: 
de masse. des. catholiques, v!}devant Lui dans la catastrophe PE LL rt code 
: : g. \ tae. vaticinantur ‘in  nomine 
compris un certain nombre de | présente. n. meb: non Mist e0s; el hün prae 
) »$ “lergé, qu’il i ë : ni vo? "$ ROUE 
membres du clergé, qu'ilfallait | BE ti “4 cepi eis, neque locutus sum ad! - Décembre _ ; 
s'unir pour. la défense légale de! Muis: pourtant, bien qu'ebes- dd touvelle ht le 3, à 10 h! 
: A de à ” eos. (XIV, 13:14) | - Nouvelle lune, le 3, à . 
Dieu et de l'Eglise au milieu de janémes confessent- leurs -_pro- E rat titan de ait à: 
la: Société. Beaucoup ont ré-|pres fautes, des âmes justes et} F1 motez que souvent c'est Premier quartier, (le #03 apt, , © 
poñndu ‘aux  exhortatibns des | suintes dans lesquelles Dieu se ie RE a ge nee, in dé Soir. + de NON D 
Payes, ep se retirant chez eux. | ‘omplaît, il y en a, et il'y en a inévitable AUS ee \àti- ‘Pleine luñe. le-17.à: 2h. 17-05 
Combien de fois les Papes,| beaucoup, et malheur à nous ment, parce qu'ainsi AA met | D outé- s ; È 
LP den EYE à sille latte à ‘ait Das! il v-al mieux en évidence, que la rai-! , mie, ne 
l'Episcopat. les meilleurs d'en- s'il n'y en avait pas! Or il v-a l Dernier quartier, le 25, à-1 
h. 31 m. du matin. 
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NOS SAINTS PATRONS . 


PHASES DE LA LUNE 


19. 


bases sur lesquelles on fondait | mer, que justement velles-là | Pas dans le fait humain .immé- 
la société civile étaient impes- | doivent souffrir, et souffrir da-|diat qui l'a provoquée, mais | 
sibles, parce qu'elles sont im- | vantage. es que sa cause est d'ordre supé- 
pies! : “| J'ai dit plus haut que les|"'eur et divin. 
Les Papes peuvent avec rai- | douleurs de cette guerre ne sont! (6) C:'V.. 
son répéter à la Société les pa-! pas seulement Ix-conséquence!. (7) Matt. XXHII, 37. 
roles de Jésus : “Jérusalem, Jé- ‘du mal accompli, mais son ex- (8) Matt. XHI, 24et suivants, 
usalem, toi-qui-tues-les-Pro-| 6 piation, et ta voie que lu Socié- (9) Actes XVHE-28-— Je suis 
phétles el creux qui te sont en- | té doit suivre pour retrouver | Süûr que beaucoup de soi-disant 
voyés, combien de fois ai-je | Dieu. . :. [catholiques, s'ils lisent la pré-} 
voulu réunir tes enfants com- Cependant. c'est une vérité sente. pastorale, comme ils ne 
me la poule réünil-ses poussins foi que les oeuvres. tt par trouveront certainement pas |: 
sous ses ailes, el tu ne l'as ipas | conséquent lès doulèure du pé- lies mêmes idées confirmées 
voulu!" (7) ‘ |cheur, n'ont aucune valeur de- | 295 la Tribüna, le. Giornale 
Quand, dans les sphères di-!, AE: ER au men. d'Htalia, k Corriere della. Sera 
*h. : né vant Dieu. Si des soldats meu HE y : : 
rigeantes, se discutaient les!.6nt à fn guerre en état de pél et le Corniere delle Puglie, fini- 
formidables problèmes, reli-!,}£ <i beaucoup de larmes sont | "Ont en haussänt les épaules et 
gieux, cl mc résolvaient el versées aussi par des pécheurs, | 21, disant: exagération* : est 
sens défavorable, nous étions rénerati ; l'ordre di |Yrai que même en : certainé 
pieusement occupés à préparer | sg hs ra éQre di} journaux catholiques, il n’y a 
la musique, les illuminations,! nt dr les soldats jus-|J2Mais une allusion aux r'ai- | 
elles salves pour la précession ! | pr RE me qui, en souffrant et |02S transcendantes de la guer- 
H--r quelque-temps-jé-cau- er mourant méritent-pout tous tre — 


, Dimanche._1 de l'Avent, S, . 
Eloi, évêque. : 

. Lundi-Ste Bibiane, vierge, 

Mardi--S, François-Xavier. 

. Mercredi-—sS. Pierre Chryso- 
logue, doct. ; : 

Jéudi- Ste Cispine, mart. 

. Vendredi--S. Nicolas, év. 

7. Samedi_-S. Ambroise, év. et 

RE Le un 

DER EP ES AA CE AR 

LE VERITABLE INVENTEUR 

DU BATEAU SANS EQUIPAGE 
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Nos lecteurs se rappellent l'é- 
tude-que-notre éminent collabora. 
teur le contre-amiral de Kerillis'a 
publiée dans J'ai vu..- sur lé fa- 
meux batéau sans équipage alle- 
mand, le Radio, qu’un- déstroyer 
britannique avait coulé, à coups 


sais avec une personne instrüi- | e1 pour :la Société, hâtant ainsi |30urd'hui la soi-disant :cons- 
te, influente et pieuse, qui me) l'heure de la miséricorde. de cience publique c'est le jour- 
demanda avec surprise : “Com-|Dieu sur nous. Et-non seule-|nal.. C'est pire encore quand, 
ment! on-nenseigne pas le Ca- | ment les soldals, mais tout ce|dans l'église, cértaines prédica- 
LASeUe vd ». om Es qu a y pe jupies qui bee. tions ne sont que la traduction 
à ma réponse négative, elle |frent, pleurent et, prient dans Re À ‘ 

{ p # ren, SP! ; du journal en langage moins 
ajouta: Ah! Je comprends, | le monde entier: mères;/épou:| : ce posés “tr RE 
c'est qu'on l'enseigne à l'égli- ses, veuves, orphelins tnno-|P'ofane.. Prétres bien-aimés, 
se. Et là non plus on ne len- | cents. | |quellg vigilance et quel travail 
seignait pas. «| demande aujourd'hui le ‘soin 

Je pensai: Que dirait Monsei- des âmes! : 
goeur Radini-Tedeschi! (I: vit (10) 1 Tim. L 17 


1%) 


CALENDRIER RELIGIEUX DE 
L'ANNEE 


‘(A suivre) - Jours d'obligation 


Tous les dimanches de l'année; 
la Circoncision de Notre-Seigneur, 
ler janvier ; l’Epiphanie de Notre. 
Seigneur, 6 janvier ; l'Ascension : 


‘1) Conf. St Aug. 
Dieu, 1. HE, €. 8. 
2) Deut. XXXII,; 15. 


Cité, de 


{[vait encor ce. grand ef saint 
Evêque). De sa Yigoureuse pro- 


nous renonçons à ce- devoir, l'seuls souffraient, Vamour de 


munder de Dieu une juslice, et 
non implorer une miséricorde! 


nous reponçons par cela même 
à Punique raison de’Tà vie, et 
« alors, de quoi nous plaignons- 


Dieu ne serait plus uné oeuvre|Mais cela est une raison de 
de foi digne dé la vie éternelle; ! plus pour que: nous. insistions 
mais il se ehangerait en vul- 


nous ? : 


dans 1 langage et dans les 
idées chrétiennes, si noùs ne 


pagande ‘en Italie pour Kame= 
ner Dieu ‘dans l’école, pas un 
écho n'était arrivé à ce person- 
nage chrétien et catholique! 
Ét-woilà ce :qui caractérise 


(3) XLIL 6. 


L'Exterminateur le Vefs # 
(# CXXIX, 3. de Vers est 


1 | une médecine agrégble aux en- 
(5) Que mes prêtres :médi-|fants et on ne saurait rien 
tent ce qui suit: Au temps du!irowver de mieux’pour chasser 
prophète Jérémie, le - peuple! de l'organisme des vers qui 


de Notre-Seigneur, 9 mai; La 
Toussaint, ler novembre; ‘L’Im- 
maculée-Conception de la Sainte 
Vierge, 8 décembre: Noël ou 4n 
25 


â 


| 
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| 
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; Muis, mon” 
toujours. compté 
‘me les plus riches! 
“Vevons, combien le reste: 
FA EPTELN 
‘Ohl'c'est facilé ! 

La unère &llh vers: l'unique 
commodé, tira le dérnier tiroir, 
et, dans un éoin, au fond, sous 
les chreinises, atteignit un vieux 
porte-monnaie usagé qu'elle vi- 
da sur la table. Ft 

Il y avait dix pièces de 20 
franes et tine pièce de 5 Francs. 
.)—- "Tu -vois n'est. pas 

énorme! EU 
Oui, mais à partir, d’'au- 
jourd'hui, tous lés mois, régu- 
ièrement, je touche 150 francs! 
+= 1] faut ménager quand mê- 
mé !... On ne sait pas ce qu'il 
ut arriver... Tu penx tom- 
r malade!... ' 
> Malade! ee 
Pour la seconde fois, il eut ce 
régard de force ét de défi qui 
e pré- 


ce 


OR SÉPEYTSNENEMENN 
J'ai trap bien le pied à l’é- 
trier, pour que rien ne puisse 
: net ti ils 

NE 


Er 7 


+> 
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FTTES LES DEUX 


_. Pierre l’Ermite 


gand. il faut 
un peu, MmÉ- 


ee 


rase intérêt temporel, et par 


EPA ES nm sea 


Il avait hâte, de connaître le 
nouveau gadre où devait se pas- 
ser la période probablement la 
plus vivante de sonexisténce. 
Sa nomination n'était encorè 


| 


C 

dont elle avait été cause tint 
Olivier éveillé une partie de la 
nuit. Aussi, pour eouper court, 
et afin de pouvoir répondre à 
toutes les interrogations qui'se 
posaient en lui, le futur institu- 
teur décida, dès le lendemain 
malin, en prenant son'cafè au 
lait, de pousser une reconnais- 
sance jusqu'au joli pays. de 
Grez-sous-Forèt. x 

En conséquence, le dimanche 
suivant, vers 9 h, 30 du matin, 
un jeune homme, taille moyenñ- 
ne, veux bruns. moustache s0- 
bre, allure un peu raide de 
sous-lieutenant d'artillerie, ar- 


MAINS | | 


Par 


maintenant me décrècher! 

Et levant son verre d’eau rou- 
PCR ÉME 
.-.Je bois à papa! Et à toi, 
-Hnaman !…. à 

«La mère, à son tour, prit le 
sien, d'une inain qui tremblait 
un peu: 
: À tox bon 
vwre grand! 

CHAPITRE IH 
Bien que Parisien, ke —jeune 
Bernard connaissait à peine la 
gare al la ligne de Lyom 
Et,'en vela, il ressemblait à 
une. foule de ses compatriotes, 

I y a, ans l'immense capitale, 

des places, des rues, des quat- 

{iers, où l'on ne vu jamais. - 

Elevé dans l'encombrement 

de lu ruc de Flandre, au mi- 

lieu des visions rouges de voi- 

tures de bouchers qui font, en 
tempête; Eur Sanglante navet 

entre:les abattoirs tout-procties 
et le centre de la ville, lé jeune: 

homme, hyunt'son départ à l'E- 
cole Normale, n'avait guère 
rayonné que dans son quartier 
et les Paicues corresponde 
tes. Le 4 


fu fu 
! eur, mon pau- [Ti LP : 
DR fer de la gare de Lyon. 
L'arrière-saison 


vertes de te 
parisienne à 
Bernard prit pla 
ner attentivement cette ligne 
qui devenait {a sienne, et rèlie- 
rail le cafme village âu mouve- 
ment fiévreux de Ja capitale. 
Comme ‘un enfant bien. sage, 
il-voulut noter exactement ses 


en revenabt-à sa rhère et mieux 
évoquer devant elle ce que 
pourrait être leur vie de  de- 
main.‘ : RO 
D'aixwd, il n'y avail sur le 
trajet atcune agglomération in- 
dustrielle. C'était tout de suite 


in pr ha tige “ rime 


ivait sur Le quai du chemin def 


isir à exami- 


touie une Siuation: | Nativité de .Notre-Seigneur, 


Juif combattait pour une guer+ l'infestent. | décembre. ‘ CRT 


Ï 


— TE 


oo 
= = . ee 


la campagne où serpente la, place, ses rues tortueuses, sans! votre 
Seine, très large, très belle,lcaractère, se dressant sur. un 
n'ayant pas encore traversé Pa-|embryon de boulevard, planté 
ris, et, sans profusion, les jolies | là eomme pour mieux faire 
villas se mêlant aux grandes |sentir l’étranglement dela cix- 


rompu par le cri effrayé d'un 
oiseau ou le, ronronnement 
laintif des feuilles mortes que 
a bicyclette écrase sur la rou- 
te grinçante. —— — bte 
Voici déjà la grande forêt. 
avec ses roches mauves, Cas- 
quées de mousses très vertes, 
ses champs de bruyères roses, 
ses claires futaies qui Le mt 
sent très droites dans la profu- 
sion de fougères, telles des co- 
lonnes mauresques sur un 
vieux lapis de Kairouan. La 
forêt avec ses chaos des _pre- 
miers âges, ses dégringolades 
énormes de rochers, comme si 
les Titans, après s'être battus 
là, avaient: abandonné leurs 
projectiles sur le lieu de leur 
déroute... La forêt et ses:soli- 
tudes augustes et sauvages, où 


droite, en 4raversent 
Daimmarie-les-Lys.. ou, de- 
vant vous, jusqu'à la Table du 
Roi. Vous tournez ensuite à 
droite, et foutÆroit… 
uagd vous arriverez en plai- 
ne, alors, Seulement, vous: obli- 
querez vers la gauche. D'ail- 


| 


Il avait un peu redouté len-!- Sur la carte, Oliviér avait 
tassement fou ges lignes de|évalué à dix kilomètres la dis- 
l'Ouest qüi transportent Paris|tañce séparant ‘Grez-sous-Fe-|leurs, vous.aurez'à ce moment 
en dehors de Paris, avec sairêt de Melun: Sous le pont duflous les poteaux iridicateurs 
poussière; sa fièvre, sa foule as-[chémin de fer, il arrêta quel-|désirables autour de vous, 
siégeant les guichets aux heu-|ques : habitants au. passage Merci, mon capitaine. 
res des repas, la descenté re-|pour s'assurer de sa vraie rou-! Vous êtes très bon! 
doutable. des, promeneurs dulle. Mais, chôse. étrange, . per-| Jé véis être meïlleur en: 
dimanche, les champs de. boi-{sonne ne put tout d'abord luif oser Quand vous d re 
tes à sardines dressant , leurs! donner le’ moindre renseigne-|} Grez ‘vous aurez Mere es 
fleurs aigüës dans les bois his- ment. - chaud. N'y. buvez KA tait. 
toriques, où révèrent, après Na-! ’__ Gréz-sous-Forèt.? incon-|et sous aucun prétédte! 
poléon, les plus sympathiques |nu au. bataillon! répondit un Elle est clos? 
poëtes-du siècle dernier. Cette | facteur. +110 e8i mauvaise 
Dégoûtante !.. 


crainte, . maintenant," s'éva- Grez-sous-Forét!…. : Mon “à RER 
nouissait de, station en station.! ivre Monsieur! Mais il ne C'est sérieux? . 


L 4 + LA * ) 
Est-ce réalité..? « fallait pas. descendre 


à: cMe-|  — Très sérieux! June flaque d'eau morte. dans 
rEst-cé un sentiment curieux, [lp 7% RAT SEEN = Merci; moñ capitaine. une vasque de rochers . prend 
qui, chez certaines natures! On confondait ce village! Olivier, un peu étonné de |aussitôt des allures. d'abime.. 


|heurèuses, porte à trouver bien |avec Gretz-sur-Loing, pittores- |ceite recommandation: inatten- 
1ee-qui--devient nôtre? Mais!quement-situé-sur la petite ri-{dué,-sauta sur sa bicyclette, 
cetle campagne lui paraît plus |vière du même nom, et on con-| mais aprés quelques tours de 
nature, plus sincère, plus res-|seillait à l'instituteur de  re-{roue il n'y pensait plus, pris 
kpectée que toutes les autres. {monter vivement dans le pre-]tout entier par la contempla- 

Aù galop de fer du train, il mier train en parlance pour|ition.du pa Sage qui accourait 
aperçoit des familles sympathi- Fontainebleau ,ou Bourron. au-devant de lui. : 
ques groupées sur des pelouses, commençait. presque À Ja ville aux.rs 


et il pense qu'un jour, bientôt | douter de lai-méêine, quänd illäüx maisons minables e 


La forêt et ses: arbres chenus, » 
tordus, sortes dé vieillards mil 
ténairés ns semblent regarder 

la poussiére du passé accumu- 

lée à leurs pieds et tendre la. 
détresse de leurs vieux braë à ,: 

la miséricorde du présent. - 
-Eafin,-tout-d'un-coup, sais 
transition, la plaine à 


-hasl 
, 


vé- 


- 3 e araît js 
peut-être, il lui sera permis de|"encontra un officier de dra-]tustes, succède maintenant une me-uh mer pre 4 4 se- 
se mariertet. de fonder un |£80ps qui, regagnait son quar-|route large, caressée par LE ce à l'infini de l'horizon dè. 
foyer. 1£> ier d’un, pas ‘tranquille, leslbre mouvante de hauts pla a-| tou ! 


d petits récifs, qui sont des 


€ k eux mafns derrière le dos, la! nes qui! dans la chaleur du s0-|-villa et des clochers. 
Le tr u nn AS CE : pis y à arr sa’ Botte et son|leil, entrouvrent. sur leurs!’ Mais Olivier n'yr ule pas de: 
M balais AMD 1 _|1ox sur les talons. _; uis cinq minules, que, nié 4 
grappes d'épais cha don Pardon, mon. capitaine... p En agp usure 


nent au quai une joyelse: al- 
lure tarasconnaise. : 

Mais Melun, où il déscendit, 
lui déplüt complètement avec |. 


cette plaine, il devine encore 
la forêt. Les’ mêmés roches: 
mauves 


leur des 


| ; le même grès se mélange ‘à < 
sa gare usagée, ses: burrières! Vous avez deux'routes à votre ‘hümus, lés'mêmes ee 
er M La. sale .de sa! disposition... Ou bien, là. : Hi D pue 
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‘: SAINT-JOSEPH 


ne 


nes, el déjà elle s'est choisi 
| wictime en la fersonne de 
Pre Nude. 


à amille éplorée le: 15 


rents ét amis de vouloir-bien 
voir, ‘un petit memento. dans 
urs priéres pour le repos de 

son âme.—R’'L. P.'° 

a dd — 

SAINT-EUSTAUHE 


+ 


r 


r 


’ 


Une nombreuse famille èn 
‘grand. deuil . 
Une des nombreuses familles 


: de la paroisse de-Saint-Eusta: 


ghe qui. fut grandement éprou- 
vée durant ce triste mois de no- 


wembre, c'est bien la famille 


Lachapce. . Le.,5 ‘est décédé à 
la Moftagne au Canard, Flo- 
rian Lachance, fils” de feu S. 

chance et de Séraphie Guy. 
de notre paroisse. Le défunt, 
aprés avoir fait un succès de la 
culture à Saint-Eustache, avait 
vendu su terre à un de ses fré- 
res et était devenu rentier tout 
en restant célibataire. Mais l’a- 
mour du travail lui fit prendre 
une nouvelle terre à la Monta- 


Benson, Sask., et 


fut enle, |te 


re, à 9 Meures du soir,|de 


ne Alfred. 


ce; Mme Dubé et Gédéon, dé 
Alphonse, de 
Sask. Er rent 


“ei cel 
tous et' à chacun de cette 
nombretse et noble famille en 
deuil; nous offrons au nom de 
{oute la paroisse de. Saint-Eus- 
tache, dont ous sommes cer- 
tains d'exprimer les sentiments, 
nos plus sincères’ condoléances. 
RTE Canadien. 
20-2802 — — 

: SAINTE-GENEVIEVE 

: FRS 


a — 


# { s à 
Dimanche dernier, le 17 cou- 
rant, à l'issue des vêpres, les 
patrons de la  fromagerie : de 
Sainte-Geneviève se reridirent 
chez le secrétaire et fabricant, 
M. A:-W. Dumaine, où il y eut 
assemblée pour recevoir le rap- 
ort des vérificateurs, MM. Aug. 
3arrus et B. Ledet,| 
Le rapport suivant fut ‘don- 
né. par le secrétaire et certifié 
exact par lés vérificateurs: 
Ouverture de la fromagerie : 
29 avril; fermeture: 12 octobre. 
Nombre de jours d'ouvrage, 
1227 nombre de patrons, 17; 
nombre de vaches, 151; livres 
de Jait reçues, 323,577; livres de 
fromage fabriquées, 32,230, ou 
10.03 livres de dait par livre de 
fromage. Ce fromage fut ven- 


Hamelin,” 
À ro Pinvidic, de Saint-Bonifa-}… 


‘fande a toujours 


+ 


© EXTRADITION DE 


RARE 


Les légistes ne’ sont pas cer: 
“tains si elle peut être exigée. 


dant lexpuls 


“son terri- 


er 
loire. re 

Paris, 214. — Le Premier Mi- 
nistre Clémenceau a demandé 
à Charles ge doyen de 
la faculté. de loi à l'Université 
de Paris, de donner son opinion 
sur la question dé l’extradition 
de Guillaume Hbhenollern, et 
si elle peut ‘être demandée. 


mandé du temps pour préparer 
sa réponsé, selon ce.que rap- 
porte “La Liberté”, Edouard 
Clunet? lé chef des autorités 
françaises en fait de lois inter- 
nationales, a. dit, que - d'après 
son opinion on ne pouvait de-= 
mander l'extradition de l’ex- 
Kaiser. © a . 


La Hollande pourra l'expulser 


* Discutant la position de l'ex- 
empereur allemand le “Temps” 
dit: “Le gouvernement de Hol- 
lé pouvoir 
d'expulser,son hôte indésirable, 
laissons-lui exercer ce pou- 
voir.” # ; ” 

Le “Teimps* admet. que. la 
Hollande en recevant le Kaiser 
peut être comprise, car dans le 
temps on igrioraïit ce qui devait 
arriver en Allemagne et alors 


4 


« 


à 


——était-àgé-de-36-a78-——" 


7 champs tondus ras, puis d'au- 


v 


a 


“bourgeoises. 
AE 


‘€hha, avec ses piérrés descel- 
vieille 


gne au Canard, où il demeurait 
quand la terrible influenza vint 
en quelques jours seulement le 
coucher dans la tombe, Le dé- 
‘funt, après avoir mis ordre à 
toutes ses affaires temporelles 
t'avoir exprimé le désir . d’é- 
tre inhumé dans sa vieille pa- 
roisse de Saint-Eustache, $'en- 
dormit dans le Seigneur muni 
du secours des sacrements de 
"Eglise. Il laisse à,ses héritiers 
upe fortune appréciahle. Il 


Le 9, un de ses frères du nom 
d'Alfred, rendait son âme à 
Dieu au même: endroit que le 

récédent, victime lui aussi de 
a grippe espagnole. ‘Alfred 
avait épousé Albina Lachanée, 
de Saint-Eustache, le 713 no- 
vembre 1912, N'ayant pas de 


famille, H résolut, de concert} 


aveë sa généreuse épouse, d'a 


dopter.trois enfants et de leur |: 


prodiguer les soins de la cha- 
rité chrétiènne. Le défunt fut, 
durant près de 14 ans desa vie, 
alternativement organiste et 
chantre à l'église de Saint-Eus- 
tache, sans exiger aucune ré- 
munération pour'ses services. 
I avait un talent extraordinai: 
re et une mémoire prodigieu: 
se, ét toutes ses entreprises fu- 
rent couronnées de Succès: C'é- 


tait un modèle de travail". et} 


sourire rose, Seulement, l'hom- 
me ravageur à-passé pe là; les 
chênes robustes, les hêtres ar- 
se tes-sapit 
ombés, comme 
æthosés, sous sa hache utilitai- 
re. Bernard - traverse des 


tres où -müûrissent des bettera- 
ves; puis, au détour de la rou- 
te, un poteau surgit: Grez-sous- 
Forét... 2 kilomètres. 

Alors, le jeuñe homme ralen- 
tit, et regardé avec des yeux 
plus attentifs. Il-approche, en 
effet, de son futur chez lui, 

Au bout'du petit chemin éy- 
cliste qu'il suit dans l'herbe, ét 
à travers l'espace que laisse une 
Quadrüple rangée" #'arbres, il 
aperçoit déjà les toits jaunes 
or des maisons: C'est la cou- 

ur dont, à ce moment de la 
Journée, se ‘pare tout le village. 

À droite, un. charron, taillé 
en athlète, forge à grands coups 
‘de marteau sur l'enclume 
pièce pour une chatrue, 

De l’autre côté, une toute pe- 
tite ferme. Une ‘ruelle : don- 
gant sur une plaine à perte de 
Ÿue.… Des habitations particu- 
Hières, moitié paysannes, moitié 
On voit très bien, 
et sans transition, accolés l'un 
à l’autre, l’ancien et le nouveau 
Grez... Et, enfin, voici l’école... 
son école !….la, place classique 
fonts s de tilleuls, deux débi- 


nts se faisant vis-à-vis. ‘la 
lier moussu, grimpant Æahin- 


une 


aison du médecin... un esca- 


ées, jusqu'à une très vie 
lise, et, plüs loin ternunant le 


; sont 
tant d'autres! 


du une moyenne de 22.19 sous 
la livre, ce qui a rapporté 
$7,152.75. sen 

Les dépenses de fabrication 
et d'administration ont été de 
#1,127.4$# ce qui fait un mon- 
tant de #5,024.71 payé aux pa- 
trons, ou #1.8620 par 100 livres 
de lait, 

Prenant , 


en- considération 


qu'un certain nombre :de- pa-| aux frontières de Belgique, les 
| Alliés sauraient bien ce qu'ils 


trons he'sont venus à la froma- 
gerie que 60 à 100 jour au lieu 


de_122 que_la fabyique fut en! était conduit aux frontières al- 


qu'un refus aurait pu occasion- 


— La Hollande D rdc à : 


cause de la complication de cet-! 
Îte question, M. Lyon-Caen a de: 


Quelques autres journaux invo- 


démocratie allemande : part 


+ [2 
égard à la dignité et au rang 
des accusés, de façon à ce “que 
le peuple allemand puisse se 
nettoyer la conscience.” 
: RES Rs 
La presse hollandaise 


Londres, 21. Quelques jour- 
naux hollandais ont parlé de- 
puis peu de là présence dañs le 
Pays-Bas-de Güillaume Hohen- 
ollern et de son fils, l’ex-prince 
héritier. Le “Telegraph” et 


quent Texpulsion de ces deux 
personnages. D'autrés jour- 
naux sont plutôt modérés sur 
cette .question, bien qu'ils ad-| 
mettent. qu'il a Tieu de croire 
que ce problème mettra la Hol- 
Pepe lé trouble. Le Niews 
von ‘Dag,. d'Alnsterdam, , un 
journal très modéré, publie un 
article qui révèle bien le malaïi-. 
se que crée dans certains cer- 
cles hollandais la présence des 
Hohenollern. 

“Pour le moment, dit-il, il 
n'y à peut-être pas de danger 
qu'on tramËé un complot sur 
notre sol contre la” nouvelle 


ner le Tynch de Fempereur aux 
frontières, mais ajoute: “Rien 
ne peut excuser l'outrage qu'un 
homme qui a causé la mort de 
plusieurs millions de personnes 
ait une existence paisible dans 
ün pays qui aurait perdu son 
indépendance si nous avions 
été défaits.. Si Guillaume était 
conduit à bord d’un navire ou 


devraient faire de lui: Ets'il 


opération, la moyenne du ren-|Jemandes lé-rotrveau gouver- 


dement par vache n’est pas 
aussi élevée qu'il auYait dû être 
car elle n'est-que de  $45.64. 
Mais il y'a des patrons qui ont 
reçu jusqu'à $67.92 par vache, 
et” plusieurs autres #48 à #56 
par vache. 


Chasse la douleur. — Quand 
la neuralgië secoue les nerfs ou 
que le lumbago paralyse Île 

os, il est temps de recourir à 


la valeur de lFHuile Eclectri-| 


que du dacteyr. Thomas. Une 
bonne friction calmera la dou- 
leur ét produira une sensation 
d’aise et de repos. Aucun lini- 


en . 4 
ment n'a les qualités:curatives 


de cette huile, ‘Un essai vous 
convaincra de la valeur de no- 
tre. assertion. 


nement aurait l'opportunité de 
prouver sa sincérité en punis- 
sant les auteurs de cette guer- 
+ Pt * 
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Les Allemands veulent punir 
Les coupables 


Londres, 24, — Une dépêche 
à l'Exchange Telegräaph décla- 
re que Hans Delbrueek et quel- 


|ques autres conservateurs alle- 


mands ont demandé au gou- 
vernement. de ‘nommer un co- 
mité composé. d'hommes  im- 
partioux et comprenant: des 
neutres dans le but de faire une 
enquête sur les #ecusations ‘de 
violations de la loi internatio- 
nale qui pèsen{ contre l’Alle- 
magne. Ils ont demandé en 


plus que l'enquête se fasse sans 
7 Le «22 Î \ 


village, une ferme immense 
avec des toits. de tuiles, dorés 
eux. aussi par la mousse. 


cette fois, bordée par une ligne. 
presque noire, c’est la forêt qui 
continue en arc immense .jus- 
qu'à la pointe étincelante des 
sables d'Arbonne. La terre de 
cette plaine semble féconde;-de 
place en place surgissent des 
éclairs, c'est le soleil qui touche 
d'un de ses rayons le soc bril- 
lant des charruesdéfonçant les 
chaumes. Et comme on -4per- 
soit, le soir, dans le désert, sur 
l'écran violet des montagnes 
s'élever, toute droite dans ns 
ciel vert, la fumée des bivouacs, 
Olivier voit ici la poussière 
d'argent des labours monter 
de toute la plaine.sous le pas’ 
lourd des boeufs, tel l'ençcens 
de la terre vers l'empyrée. 

Ea marche, l'extraordinaire 
de la chose-le grand air a com- 
me grisé Bernard. Presque 
malgré lui, et pour ne pas at- 
tirer l'attention, il dépasse. le 
village, prend, entre 2: po- 
teaux, un ébémin qui, dans sa 
pensée, doit” être comme la 
céinture du pays. 

Quelle n'est pas sa stupéfac- 
tion quand, aprè$ avôir roulé 
un petit kilomètre, ce chemin 
le conduit dans une allée de til- 
leuls au bout de laquelle il 
aperçoit un vieux château in- 
soupçonné, 

Décidément, Grez-sou 
est loin d’être banal! 
en 

Si on lui jetait un coup d'oeil 
à ce manoir, ne serait-ce que 


s-Forèt 


7 EU Ta plaine reprend: mais! 


née 
pour en dire un mot à la mère, 
ce soir ?.. 

Le jeune homme met pied à 
erre, s'approche lentement 
de Ja grille en fer forgé. Autour 
du château, aux briques ron- 
gées à vif par les siècles, s’é- 
tend un large fossé plein d’une 
eau verdâtre, où, les - pattes 
flottantes, dorment au soleil 
d'innombrables grenouilles. 

Avec les quélques notions 
d'archéologie, hâtivement pri- 
ses à-J'Ecok normäle, Olivier 


estime que cé-château doit être 


contemporain de celui de Fon-' 
tainebleau. C’est le même mé- 
lañge de briques et’ de pierres, 
les mêmes lignes architectura- 
160 = 

Timide par nature, Olivier 
n'ose. pas franchir - la grille 
grande ouverte, bien ‘que l'ac- 
cès d’une partie du parc soit 
évidemment publie. Ce sera 
pour plus tard, si toutefois”le 
coeur lui en dit! x 

Le jeune homme revient, 
alors vers la ferme attenant au 
châtéau.-et construite dans le 
même Style, écuries et hangars 
voûtés, avec d'immenses lettres 
en briques formant deux 
grands C entre-croisés au-dés- 
sus dé, chaque porte. 

Bernard est-pris de la-tenta- 


en . 


‘tion ‘d'aller demander un bol 


de lait à éette ferme, eomme le 
ferait un étranger, Mais ikré- 
fléchit que, futur instituteur, il 
vaut peut-être mieux s'abste- 
nir, car, après tout, il ne saît. 


pas ce que. sont ces gens-là...? 


Qui sait. peut-être de dange- 
reux cléricaux, et ce bol de lait 


entourage de l’ex-kaiser ou 
du prince héritier, mais qui sait 
si ce danger ne deviendra pas 
une réalité si nos hôtes ne 
partent pas immédiatement? 
“L'histoire démontre que les 
rois en exil aiment à saisir une 
occasion favorable de remplir 
de nouveau leur ancien rôle. 


Nous désirons exprimer fran-/ 


chement notre opinion que lés 
gouvernements alliés, non pas 


gous, ont le droit de décider si} 


la résidencé dans le territoire 
hollandais d'individus qui sont 
considérés. par eux comme per- 
sonnifiant les pouvoirs contre 
lesquels ils 6nt combattü est 
dangereuse ou non. Si le gou- 
vernement: hollandais pense 
‘autrement, il en subira alors les 
conséquéntes, et la nâtion hol- 
landaise, si les choses prennent 
une tournure sérieuse, aura à 
faire face à la guerre ou à la 
fainine, /à causé: des royautés 
allemandes.” js 
a ÿ 
L'ALMANACH. DE L'A. S. C, 
POUR 1919 


ET: 


L 
La 
Ce superbe ‘Almanach, dont 
les. deux premières éditions, 
our 1917: et 1918, ont obtenu 
’éporme succès que l’on con- 


sr 


ro 


pourrait presque devenir 
premier pot de vin! 

Pourtant, le. soleil lui a tapé 
bien fort sur [à nuqué pendant 
toute cette randonnée ! Aussi, 
après quelques hésitations, Oli- 
vier finit-il par.se décider,, et 
franchit le haut portail ‘où, 
d’un seul coup, peut passer tou- 
te une moisson. 

La cour. est plus grande en: 
core qu’il ne la supposait. C’est 
la ferme: cossue dans toute 
l'acception du mot, sillonnée 
de lourdes voitures, égayée ‘par 
dès centaines: de . poules qui 
mettent des notes éclatantes de 
couleur sur l’or d'une monta- 
gne de fumier. Voici la cuisi- 
ne voûtée comme une: vieille 
église, dont la lampe serait cet- 
té braise rougecoyante qui émer- 
ge de la cendre. au fond d'une 
Chemipée ‘mbfiümentale, Aù 
milieü de la pièce, dort un hir- 
sute chien de ‘berger, qui ne 
tourne même pas la tête au 
bruit que fait la porte en s’en- 
tr'ouvrant. - 
‘La cuisine est déserte. Tout 
le monde, à "cette heure, doit 
travailler aux champs. Sur la 
longue table de chêne, quelques 

is vides courent les uns après 


un 


les-autres. , j 


Un peu gêné, Olivier va s'en 
retourner, quand ‘il se rencon- 
tre nez à nez avec une solide 
fille qui charrie at bout de cha- 
que bras‘uné jatte de lait écu- 
meux. Ù 

Il se risque à en demander, 
cé qui lui est accordé sans la 
moindre difficulté. Fe 

Et en le buvant dans la cour 
pleine de soleil... en £e mettant 


j 
« 


* 
» 


s- 


‘ [tières, ainsi que des _ illustra- 


‘choix des fastes de l’ 


19 se distingue par le choix, 
‘variété, l'abondance des ma- 


tions, dont un ‘bon nombre iné- 
dites, spécialement, au sujet de 
la Grande G 
rieht de finir 

ents, par l'écrit ou par l'i- 
mage, tels qu'on n'en retroû- 


véra nulle part ailleurs, le tout: 
relevé d’une exécution fort ar. : 
tistique, faisant de l'Almanaché= 
l'A. S..C. un véritable album de! we 
| famille, que l'on conservé avec 


soin, comme un recueil de 


Canada. a 
L’Almanach A. S C. pour 
1919 est.surtout#- remarquable 


de la nationalité française ‘au 


par la, richesse et la diversité! 


de sa documentation purement 
carfadienne: récits et gravures. 


“Là quantité des matières à!Märéchaux de France 


insérer, pour satisfaire aux: exi- 
gences de Päctualité; x forcé les 


nombre de ee à Pl le 
adopté pour lés deux premières 
années. En conséquence, et vu 
Faugmentation notable. des 
frais d'édition, par“suite de la 
guerre, le: prix fixé pour T'AI- 
manach A. S. C.en 1917 et 1918, 
et même dans les prévisions 
pour cette année, doit être lé- 
gerement élevé. H reste, : ce- 
omis tel ‘qu'annoncé pour 
es-souscripteurs ayant déjà 
enregistré leur commande, ou 
qui le feront’ encore avant. le 
ler décembre 1918: soit 30 cen- 
üns.l'unité et 35 franco: $3.00 


Achetez dès n 


Le champagne apprécié 


{ part 
jaisse de 12 bouteilles ÿ 


= 


rs 


FIRE A ‘ 
‘’aisse de 12 bouteilles ,....,.., 
‘aisse de 24 demi-bouteilles 


s 


‘aisse de 12 bouteilles ....... : 


Tous'les Vins Ne 
‘est un Stimulant précieux pour 


N'oubliez pas qué nous avon 


«Tabac Canadien Valiquette. 


330 Rue Main : 
Si votre fournisseur ne, pe 
téléphonez Main :5762, 5768. 
. Un agent—express en plus. 


dia douzaine et 422.50 le cent,|m 


‘pris aux burcaut-.des- 
‘fou en librairie, et 4 sous pi 

la poste: la: douzaigé,’ 5 t 
, frais d'éxpéd 


ise et: 


éditeurs à grossir d'un certain} l'entrée des troupes rançaise 
format! à Strasbourg." Un des généraux 


.… Ne Tardez Pas 
VINS NECTAR 
Pour votre diner de Noël et du Nouvel An 


NECTAR- Vin Mousseux 


Sec et Extra Sec 


VIN BRULE 


Ce ‘vin doit être servi chaud. 


SORA NECTAR- Vin Gingembre 


Sans égal comme qualité oz 
Ctar sont fermentés. avec:le ns grand ‘soin; 


BIERE ET STOUT- 


-  DOW._ 


DE MONTREAL 


ù Breuvage délicieux ® la — ——— 
Quart—5 douz. bout....... $14.00 Carton—1 doüzaine . . $2.90 Le 
Quart—10 douz. demi-bout. 15.75 Carton—2 ‘douzaines 3.25 


CIGARES 


s le plus grand assortiment ‘de cigares :. 
fe Havane et Domestique à $90c, $2.00, $2.50, $3:25, $4.00, etc; : ; 
- Cigarettes, Eaux Minérales, etc. : i 


Cie Richard Béliveau | 


Maison fondée en 1880  : 0 
! GROS, ET DETAIL 


ut remplit vos Ccominandes, écrivez-ou 
Env 


REG ee à nmeniqu 


met ne en ue ‘de. SITES rt 
frais di en sus. . M aise en Frince et en ut): à 
nn mu décembre, l'AI- on et il représenta la France 
manath 4.5. C. se vendra âux|à'la.Conférence de Pétro me 
prix suivants: l'unité, sta commencement de 1917: Le 
fénér L-de: clnau “& perdu. 
4 s Er ot À s au cours de ‘ly 
guerre el rm qui avait 
le cerit, -$27.00 5 dB dv rar nier. par les Alle. 
tion à la, charge de l'acheteur. | mands fut rapatrié en juitlcæ 
— Des conditions spéciales sont! dernier. Le général est né en 
faites aux libraires. 1851 et combatfit lors: de lu 
. S'a r, aux. ëditeurs:| guerre. Franco-Prussieine. 
l'Action. Sociale Catholique : Se: f ." " " "" . ,. ” 


crétariat des Oeuvres, 101, rue. PEU EL) = - 
“EXTRAIT D 
a <- 


den ES enr E"LAGER : ; : : 
Pur extrait ‘de “lager”, ne quure La 


qui vous permettra d'en .fabriquer 
d'égalé force à la maison. On peut | 
‘|fabriquer 6 galions ou 3 dousaines de 
RO ns ‘ | pintes. Un enfant peut le faite. Prix: ” 
«Paris, 23. = Le général Edou: ÿ160 la boite, :Par la poste: #1.60.. 
ard de Curières de Castelnau, | M°%e 


d'emploi donné en toute langue. 
‘qui entrera, à Strassbourg di-| BARTLETT'S DRUG STORE - 
manche ‘avec l’armée françai-| è ARR ‘ 
|se; selon “l'Etho” de Paris, as-|410 Ave Selkirk, Winnipeg, Man. 
sumera probablement à -cette Fe he 
date une nouvelle dignité. RERRE RARE Mere 
| Les journaux de Paris rap- 
portaient au commentement de 
|la-sémaine que trois nouveaux 
seront 
probablement: créés bientôt 
‘un général sera promu 


M" 
LA 


LË GENERAL DE CASTEL- 
à NAU MARECHAL : 


\ 


es 
—— LA 


à 


S 


qui seront élevés à cette digni- 
té est donc apparemment le 


Dans un district | 


Len de Castelnau. résidentiel 

{ - Le Général de Castelnau était : 

ichef de l'état-major français Chapelle mortusi- 
|sous le Märéchal Joffre!et de- re privée | 


vint plus tard comnyandant des 
|armées françaises en Belgique. 
[Il est un des chefs qui ont eu 
ile plus de succès dans l’armée 
| française et est nommé le “sau- 
veur de Nancy”: 11 alla'en Grè- 
ce en 1915 pour régler la situa- 
tion entre les Grecs et les Ma: 
cédoniens. Il devint: alors com- 


Coin Breadway À Donald. 
j Phone Main 2205 Winnipeg 


N. Pirotton 
141 RUE DUBUC 
ÏNORWOOD, MAN. : 
… Tél Rés. M 3606 


74 


Manulacturier de mo- 
numents funéraires 
en marbre, granit et 
autre pierre, cx-voto, 
plerr-d' 596 

sage, lettrage et nét- 
toyage de monuments 
posés. Maison fon- 
dée en 1914. Seule - 
maison , de langue 
française dans tout 
d'Ouest. : 


Haintenant les 


out et pour 


toutes occasions, 
$13.50 d vout. 
1 demi 


$1.25 * 
75 


Concessionnaires pour la vente 


Re A $650  1'bout. $ .60 Dur roities 3 f.. 

MIRE 7.50 : l'derni. 35 D = d |. 
Très réconfortant. à Ê ï | AY i . 

BE gt JA .….$8.00 Il FRERES Limited 


Fournitures générales 
pour l'automobile 
Rues Horace et St-Josoph, Norwoo4, 
Saint-Bonifate, 
Téléphone Main 2495 
4% rue Princess, Winnipes. . 
Utiéphene Garry 3548 


l'organisme. 


LA 


: MONUMENTS FUNERAIRES 


en marbre et granit, statues 


ee #oriant des ateliers 
… J. Brunét ILiée, 
è Montreal. 
312, Edifice Mcintÿre, 
"Tél. Main 1554 


203 Ave Lorné-Norwéod,* || 
Tél. Main 7106 


Winnigeg 
oi par express, partout où il]. y-a Rés.: 


e 


æ 


chaude, il pense au plai 
sa mère aurait à.hoi 
chair vivante et coulante, et que 


leure... 


si au hasard de 


tes, au bord d’un fossé herbeux, 
et M Hart les plus jolis pro- 
jets d'avenir, 

Un moment, äu travers des 
arbres, il aperçut comme dans 
un cadre champêtre tout le vil- 
lage de Grez groupé autour de 
son église. Vision superbe! 
Cette église avait une sombreur 
royale, ‘une allure à là fois al- 
tière et maternelle, ‘surplom- 
bant le pays de toute la hauteur 
-du-monticule et de l'élévation 
de son clocher. 

Mais au miliéu de sa contem- 


plation, Olivier sentit au coeur | 


un choc de:haine, 

L'église! Le ‘château! 

Lui-même était pris par ces 
deux évocations. Mais où donc 
était l'écôle..? On ne la’ voyait 
même pas, la pauvre! 

Or, le château représentait le 
passé exécré, : nee 


. L'église était l’officine de cré- 
tinisation séculaire, l'espoir des |: 


vigilles filles à cabas et 


des s0- 
lennels imbéciles, - 


Tandis que l'école! La cho-|| 


se importante entre toutes! 
Celle où l’on, faisait surgir 
l'homme conscient, le citoyen 
endormi dans l'enfant. ‘ 


Alors, pour mieux la vüir, 
£elte école. -pour-Iaæ saluer. 


Pour lui faire amende honora- 


1970 A six i 


les moustaches dans la mousse 
sir que 


sa santé en deviendrait meil- 
—Foute la journée, il erra ain: 


le soñ caprice, 
“déjeunant, les jambes pendan- 


ble à cette “aïque# combattue, 


lle L 1 droit, en 
calomniée, il revint à pied, s'ar- 


dée... 3 ÿ 
La jeune fille s'éloigne déjà, 
répondant par une signe de té-—: À 
te au merci réspectueux d’'Oli- 
vier quand subitement.elle s’ar- 
rête, comme obéissant à un 
scrupule intérieur: 

* —. Mais si vous'êtes artis- 
Le, et si 5 kilomètres de plus ne 
vous font pas peur... alors pre- 
nez à droite par Fay, et la Mare 
aux Evées.… A cetie heure, les 
paysages y sont superbes! 

— Oh! merci, Mademoiselle ! 
Sans une hésitation, Olivier 
choisit le sentier de Fay et s’en- 
‘fonce vers la Mare aux Evÿées, 

La forêt senveloppe bientôt 
de silence et de nuit. Au Join 
des“hiches- traversent la route 
et regardent le voyageur. attar- 
dé, qui savoure cé rétour, rou- 
lant lentement, pour jouir plus 
longtemps du calme auguste 
qui engourdit tout. son ‘être | 
dans Un, apaisement qu'il n'a 
Jamais connu. : 

Quand on aime, se dit-il. 
tout bas à lui-même, cela doit 
être nelque -chôse d'immenses 
comme cela. . : 


passant, par la Glan- : 


la regarda en ami, presque en 
amoureux :" 

—— Va, ma petite! Moi, je.te 
mettrai sur-le chandelier. Ces 


qüi .sont 
e l'espoir. com- 
me le seul espoir! rer 

Dans üun enthousiasnre silen- 
cieux, Olivier lui envoya, à son 
école, ‘un large coup de cha- 
peau, qui fit retourner plusieurs 
paysans, qui revenaient, balan- 
cés au pas calnie de leurs che- 
vaux de labour.. - 

Puis, comme il faut prendre 
le train, ét que sur Ja plaine 
violette, l'ombre de la forêt s’é- 
tend déjà plus longue, Olivier 
se prépare à remonter sur s4 
machine. pe 

Devant lui, deux routes bi- 


£ 


ris au mi 


avers 9 heures. Pa- 
selle, apparaît au ‘coin lieu 


le un|ris d’un grouïllement' 
sentier, une boîte de peinture à | noir de.nfonde, d’un charivari . 


a main, et suivie d 
setter noir ef feu. 
Elle a l'air si doute, si intel- 
ligente, si simple tout à la fois, 
u'Olivier n'hésite pas, ét lui 
emande la meilleure route} 
pour revenir à Melun. ar 
—-Celle-ci, : Monsieur. . tout 


t 


effréné de balançoires, de ru- 
gissements de chevaux ä ‘va- 
peur, de défis d'hercules sé lan- 
| ant, par-dessus La-tête, des ca- 
eçons de combat. \Car c'était ; 
alors la fête én son populeux 
Quartier— "TS 


(A suivre) 


un grand 


12 


CAN 


taie avent trois mois”, dit de | 


M A 7 Ft, LE or an é 
-bert en Le roi branla la téte- et dit: 
- matin, à dix héures. 11 était ac- si tôt; mais p 
Let: de la reine Elisa- |: r'ait ps pes qu'un j 
: beth, des Princes Léopold et|sa à nue, rl à Bruxelles à la tête de La 
- Charles et de la Princesse Ma Ma-|mineur était vêtu eo a | 
: mer, k æ+ be pt de + PAPE Pas & 
: Le grou pe royal ëntra par ville est: 
. Poñte. des Flandres et $e diri-| décorée et l'arrivée de’ imilli |VINGT AUTRES SOUS-MA; 
Vers la Placé dé la Nation, |de personnes a rendu les loge-|  RENS: SONT REMIS, AUX, 
ee a er les accuéillit lelments i lés ‘à trouver. DES ‘ALLIES RAT 2 
tours des rues. En-| Beaucoup cauchent dans les k*: À “2. 
| dy rer hambre du Parlement, |salles publiques et sous . des ; ai 
#1 je tof Albert et n gr écou- abris qu FRS “| Londres, 23. Vingt duires 
re pos e bienverue.|7, avait prédil Te triomphe belge sous-marins allemands se sont 
près cela le roi passa en re- rendus à l'amiral Sir Reginald 
. vue les t f Le:retour du roi dans sa, ca- À 
es troupes qui formaient Tyrwhitt, hier matin. Ceci fait 
une ligne de-dix,milles de lon- pitale rappelle la prophétie du | - 
gne de: as . elon-| Xi dans une interview donné!" total de 59 sous-marins qui 
gueür. F : dé d se sont rendus. Un autre a cou- 
Des #1 au repr ntant de Ja Presse 
es [leurs soil jetées au passa- Ash ] lé ddrant la nuit. 
: d ée quelques mois seule- Le. 
ge des souverains ment après que les Belges ayant correspondant de.télé 
Des fleurs furent jetées sur }arrêté l'avance. alle mande|Phie sans fil-dés-férces an ai. 
Fe ea sés navales dit que, quelque} 
péu avant midi, un. croiseur 
apparut, suivi par un sous-ma- 
# rin et un transport allemands. 
Obtenez les Prix d °N Y k Fe entrèrent dans le port. La 
e ew or majorité des sous-marins ren- 
dus étaient de: dimensions as- 
“pour : vos Fourruüres Brutes sez considérables et avaient à 
prend bord ün appareil de télégraphie 
Notre bureau-chof à New-York a une liste de fäbticants. qu'il doit sans fil. Lorsque les Allemands 
me à 268 cle vom he n'importe quel prix,—haut où-non: — de arrivérent, il était-évident que 
B lôtre stock nous avons ouvert une succurÿale à Winni ’élé au i ire étai 
et nous payons à Winnipeg les prix de New-York _—_— l'élément . Anar tan 
Thohe MRHOoba lo pris le plus dc présent. Quel sg officiers 
1 prix le plus élevé et une prompte remise, t'e levé le: le . 
4 VSfvEz les méthodes progressives de nôtre compagnie. Ecrivez ce soir avaient’ en mr AR. 
: pour-uotre-liste de prix et nos étéiueités d'expédition. quettés les aigles prussiennés 
S jet les avaient remplacées par 
H. YEWDALL, Gérant des espèces de bandes rouges, 
273 AVENUE ALEXANDER, ' WINNIPEG, MANITOBA signe du conseil des soldats el 
SE des ouvriers. Il semblait y avoir 
44—50 W, 28th STREET, 
| ALBERT HERKOVITS & SON, NEW-YORK pes de discipline parmi eux. 
à The. Clearing. House’ des fourrures | es hoinmes ne faisaient que 
héré 4 Ë Ù Ù rdre » le 
me rence: oute banque Londres .: Paris Mostou peu de ças des ordres’de le urs 
officiers. L'un d'eux cria: Pas 
| d'officier, pas de Kaiser! 
M à 
= Des +subalternes étaient en 
| 
ï charge 
R _ PASSEZ CET HIVER A LA. Har: wich, Angleterre, js. à 
Là plupart des sous-marins qui 
( O0 TE DU PACIFI UE se sont rendus hier. étaient 
se : commandés par des sous-lieu- 
shalttts ot veitciper, + Hellle moube eurlons 27 latsnr u tenants. L'un d'eux a déclaré 
raiure dfüces VI?) y à là tout ce quil faut pour) vous dopner. joie dit son officier superieur h e- 
. Mais COMMENT Y ALLER est aussi important que OU ALLER tait pas venu parce qu'il avait 
ét mentionné dans la presse an- 
e ew. Scenic Hi ghway glaise comme -un homme dont 
du Canadieu-Nord est merveilleux et jamais durant ce parcours de on se souvenait. fai 
à AU esces à AURO heutes. Re ARS Vétge TR A er 4 ve. où | Ç’ est la te mpê te qui a fait 
OBSRRVATOIRE ÉCLATRES A L'ELECTRICITE. TOUT CE QU'IL {couler :le $ous-marin’ qui. était 
Ë 4 A DE. MIEUX en roule pOur. Harwich. 
Hiliets réservés et toute Tnférmation concersant dir |! A 
lets, etc, de n'importe quel agent sisi / $ 
: Cana d ian Northern Rail way 4 navires saisis seront gardés 
KR. CREELMAN, Axt Gén. des Passagers, Winnipeg Londres, 23. Le vaisseau 
allemand Koenig et le croiseur 
Mackensen, qui, bien qu’ils dus- 
sent se rendre jeudi, obtinrent 
la faveur de ne pas le faire çe 
jour-là, ont -été gsafmés sous 
a EXCAVATIONS la surveillance du vice-amiral 


Tel, Mäin 60 M, SWEENEY 


: 20 ans-d'expérience. 
j Ouvrages de tous genres en ciment et en maçonnerie, 
Raccordements d'égouts et de conduites d’eau. 


rte | 
202 Eugénie 


la flotte anglaise. _ 
Quelques. marins, ajouté 


Fondations pour bâtisses. (Une spécialité) 
t : Trottoirs granalitiques. 
Le seul homme licencié par la Cité de Saint- Boniface, 


Ouvrage garanti. 


rejéttent l'idée que les 
seaux allemands rendus 


Prix et devis fournis sur demande. 


ë “ 


, 
“Meilleur pour l'eau dure" - + 
= Souvenez-vous que les coupons dé savon Royal Crown ne vous coûtent rien. - C’est notre 
mode d'annonce Vous trouvérez uñ coupon dans chacun les Nr suivants: savon” de 
buanderie Royal | rÉWU, Poudre à Laver, Lessive, Nettoyèur.et'Naptha. ; k 
Quand vous achetez les produits Royäl Cro'wn vous obtenez et la qual#fé, et la quantité ET 
les primes. En voici quelqnes ééhantillons. 
: er LIVRS QE ROETTES : SACOCHE EN CUIR BEURRIER PLAQUE EN 
| ' pe age ù < jo Tél que le'dessin.: Jolis plis et - NT ARGENT s 
us dé 600 pages de 9 par à “bit | à 1 74 | ps 
1}, Sicatien et informa ions uti pat eh gt ii yes et La Fel que le dessin. Très Lesu.et 
lés pour la. ménagère. Relié en pre Pre are à ires utile.‘ De ‘vraie bonne "7 
oikcloth” blanc. AE neo nl GRATUIT POUR 400 COUPONS lité’ 
GRATUIT POUR COUPONS Qu $125 et 25 ‘coupons. Ou $2.50 et 100 coupons. 
.. J France dé ghort , Ffanc dé port. LT Franc de port. 
mn Demandez notre GRANDE liste GRATUITE de nouvelles “primes.” “Mentipnnez ce Surnai en nous “éorivant. 
à 
The Royal Crown Soaps, Limited, Vans Man. 
G # Vüÿez nôtre étaläge (vitrine ivuge) de primes, 6ot-rue Main, Winnipeg: 


correspondant du “Daily Mail” 

vais- 
aux 
Alliés retourneront à l’Allema- 
gne. Ils croient qu’ils iront aux 
Alliés, les États-Unis y compris. 


_ owning, de la marine anglai- 

», qui a été envoyé en Allema- 
+ à cette fin, d’après le cer- 
respondant du “Daily-Mail” de 


lé f 


F. Le FT PRE RER NIUE SANS 


Fnous redoutons de PIRE BTANORE 


-Beatty 


LE si 


Notre prix 
Bottines de $4.50 ‘pour 
Grand assortiment de 
«Bottines de dames. Haute 
51600. Se vendent 
maintenant 
Vous devriez voir notre 
tines d'enfants à des prix de 
Chandaiïils pour dames 
à $6.09 et $9.00. Nous vendons 
à peu près 50 de des chanduils à 
Voici l'occasion de votra vie 
Rideaux à la verge, 
à: F 


_ vend ds mérchandaes nartllenent doniisgéet par r le feu, 


3. H. ASHDOWN 


Bottines pour bommies valant tacèu à $9.00. 


bottines 
convets et jeunes filles à moitié prix 
tige. 


RTE EE 


la fumée, l'eau, achetées de sa 


PS Ai 


€. 


«N° ont Point Besoin d” etre a 4 


s PA LA LE 
Bèches, sans manches, très pesantes. Nous Ressorts de $ et 10 pouces. Très “iorts. J 
’ ÿ « " ra - L 
$4.25 Jes vendons. 30 se vendons, | x 40c 
maire L ‘ 
our ps ae + Ù d C. ss | si : - ; 
D gar ‘Toutes surtés de cléés anglaises à moins | - fourches gt pel es très fortes. Valeurs 
jant Que moitié prix, clés “Monkey' à 69c | de $260. Nous les | ; 
Ya AN ‘|Yendons | € 
$3. 98 tondelles assorties en paquet , 7 RES si 
R ll ässo es > à d 
£( Nétre di pen 20c Chaudières à charbon, Fortes, k 
assoïtiment.de bot- de. Rég. 50c, Notre prix Valeurs de $3.50, Notre prix | à F 5 
sacrifice, e , f 
Porte:valves, Complets avëc res 39 n 
Crochets à pivot. t, à ot 
2. 8 - | { Fret 
Excellentes valeur Nous les vendons maintenant C. Lu douzaine di. * 90€ 
228 | Lx Dc à. 
Pierres à aiguiser.—Fabriquées pär Luther Fermoirs de lirnats ré 1 
Grindstone Vo. de Milwaukee, Toutes complè 12 pouces, La douzaine à 25€: : 
Sc tes: deux pierros et leürS ittächespeur alæpi Attelles MeFarlane No 10 


$2.00 


Set 168. Diamond | SE “Pau 


Achètez-en queiques verges, inais vous de ser: outils, tondénses, ett. Cette machiné ai: | Très fprtes Le jeu 
vez venir de bonné‘heure guisare les outilu'les mieux trempé Céfle me: |. t tort 1 , 
, 3 à « ouvertures en forte toi 
Chandails pour honimes Line ‘ét épais chine vaut ellement #4.00,: Nous 3. 85. “doublée de feutre C Tiaque “ $2.25 
coton. À niovins que:moitié brix. x « vendons 59 de ces machines à : 
x Venez jugér ‘par vaus-mêmèé de nos prix ‘ Pe ‘inture 3 préparées. Bidon de 9 j 
dans les chaussettes, cou soué-véê teme nts,—80u Si voi en voulez uné et ne pouvez pas ve-| gallon, Le bidon ‘ C 
vêtements très durables x té é x ; miéht la s net k \ 
üir, énv Gyez-nous iumédfatemeént la somme re | Essoreuses sé vetdant jusqu'à : : 
ne. 0 P quise ‘et s'il.en resté encore hous vous en ex-|$10, Nous les vendons n 
00 aires pé “dier ons une. : Seulement uñe à cliaque cHemt. | d 
«c « su: Difté Lessiveuses:' Venez tôt, Nous 
. de. “Claques” aux Pris, nn et Le 7 510% vendons de 8930 à ‘ 
ltes piarques ‘Grandeurs Ford à se 


Suivants. 


‘iGlaques’” de dames. La paire. .69c \ 
‘“Claques’” d'hommes. La paire 890 . 
‘‘Claques”” de garconnets 


Chandailks pour enfants et garçconnets 
moins que moîtié prix. Certains à 


aussi bon inarché que 


Blouses dé dames, Coton € 


fantaisie. Queélques-unes ayant 1êrme 
Faites votre choix avant ge les, 


auées $3.50 
_boient toutes! vendues, 
.vendent maintenant, 


Elles se 
chaque 


—Resserts-de.4-pouces La paire. 7 


Forts ressorts de 6 pouces 
la paire. Notre prix, 


la paire 


4 Nous en avons, un certain nombre de gran | findér et Disston, "A 
1 
eurs différentes j É k à : 
in ; Quelques petites scies, à 75c 
I] vaut mieux pour voûs era ter Un pa- | i ; in 7-16 et 1-2 ponce 14c 
sæ pie 
.55cC quét mélangé dè nos clous DZ. 00 ol si 
\'santeur: S0 iv. Le paquel Quelques ‘scies "Cross-Cut' à 45 sous le 
6 | pied. Une scie de 4 
49c Éucore quelqdes marteaux dé charpentier. | | pieds pour 
Ft PE +, "an +ils sont d'acier Pour | > Ê 
ifte a) x “ Î 
pan He sa Hauidek o 49c . Ne manquez pas cette occasion 


Münches de séles “Cross-Cut”. Chaque 10c 


._ $1 00 Scies circulaires, 24, 26 et 28 pes. ( haque. $4,69 
Prix régu- = 69c-- 


79 Boutons an16jés 
ru dons «9 livre 


pour 
D, ! 14 CORRE 


_Découpoir, Mattock. 


eos T6 TT DOUCE V2 et upoir : 
valant . 80 :sons Hessorts dé A. D TOCCS. NOUS VENTONS UNE ier..#125.5 Notre prix 
20c marchant » qui 88 vend ordi 60 | \ a 
naireme nt»$1.40 la paire à C |Service de savetier .76c 
> - À 
| s 
i 


Ces prix vaudront pour cetté fin de semaine et toute la semaine prochaine. 


407 RUE MAIN 


se de la défaite 
Toronto, 23. Selon un cà-! 
blogramme spécial de 
M. Tuchy, de Londres, l'amiral 
Mourer,:qui commandait la: 
flotte allemande quand elle 
s’est rendue, dit à l'amiral Beat- 
ty: 
sible pour les enfants en Alle- 
magne.: ls meurent tous de 
aim. Nous vous denrandons 
d'accepter tous les : équipages 
au lieu de la be seulement. 
Nous ne pouvons des nourrir el 


troubles.” 


L'amiral Beatty refusa d'ac- 
céder à cette requête, et alors 
le commandant allemand pré- 
senta un document à signer sti- 
pulant que les équipages alle- 
mands ne seraient point mal- 


traités. 


“Dites-leur ‘qu'ils : viennent 
en Ahgleterre; cela leur suffi- 
ra,” dit l’ amiral Beatty, en dé- 
chirant le document. 


Le même écrivain ajoute que | 
a dit aussi: “J'ai tou: 
jours pénsé qu’ils se rendraient, 
imuis nôn pas ainsi, On peut les 
conduire avéeé uÿ fil” 


Espoir contre: da dyspepste 
chronique... Parce” qu'elles, 
ne soignent pas 
leur organisme, beaucoup: de 
personnes permettent à. des af- 
fetions d'estonrac de devenir ! 
chroniques; d'où ïl s'en suit des 
nuits et des jours de souffran- 
cé. : Conuhe ‘prompte . guérison 
où recommande ,dans.ces cas 
un traitement aux Pilules Vé- 

étales de Parmelee; ° Ces pi- 
gl ont pour objet propre de 
combattre Ya dyspepsie ‘ét les 
nombreuses maladies qui en 
résultent, Elles ont toujours-un 
excellent résultat. 


Les Allemands ohne . cau- | C “RU AU TE TU RQU E a V vs. 


1 
' 


James | 


“Il n'ÿ a ‘plus de vie pos-| 


| 


mr emsrmemeenememaité | 


suffisamme al Tél, Main 5772 


|, 501 EDIFICE PARIS, WINNIPEG 


Si vous ne pouvez pas venir, dites-nous par la poste ce que vous désiret et nous 


remplirons votre commande, 


& 


(En face du Magasin Bleu) … Près MDERMOT 


7 


gnes dé Tia U n “olicier r ali. 
lrichien, décrivant cele scène; 
dit: “C'ést une scène de l’Ens 
fer de Dante.” (US 


A BEEN ++ 


ver; x quelque s-uns étaiënt mou- 
rants de faim, d° ue étaient 
|morts, d’autres enfin étaie nt à 
| moitié vêtus et sans chaussu- 
res, ayant vendu tout ee qu'ils 


Londres," 23. Un rapport] Ce 
sur le traitement des ‘prison | avaient pour se procurer un] REMERCIEMENTS 


le lait. ? 
peu de Ja! |. Mme Alfred-Dupuis 


Les survivants furent forcés|cie sincèrement les personnes 


niers anglais en Turquie-érmis! 
hicr dit.que, sûr 16,583 prison-|. 


niers pris par les Tures, 3,290!de travailler à Ja construction! qui ont bien. voulu lui témoi- 
sont morts et. qu'on ne. peutfdu tunnel de chemin de fer de! gner le a sympathie à, l'occa- 
trouver de traces de 2,222 au-| Bagdad. Quand. ils étaie nt in-|sion de la mort de son époux, 


tres, qu'on croit ayoir péri: Ces | capables de se rendre utiles ils 
; ters-ont-été-exphures à Kul-t 
el-Amara, de sorté qu'il est cer- 
tain qu'ils sont passés vivants 
aux nains des Turcs; mais on 
n'a pas. encore entendu parler | 


d'eux. ERA a | 


soit par des offrandes de bou- 


étaient envoyés aux /camps!quets spirituels : 
de pose la dépouille morte ‘lle à î 
à gare. 


d'internement, et forcés 
marcher à travers les monta- 


Kut | 


L ! 9 
se Rte po ne à SOY EZ PRUDENT 
travers le ‘désert pour se ren-! = 5 


VOTRE SYSTEME DE CHAUFFAGE ESTAL EN BON.ORDRE POUR 
ENTREPRENDRE L'HIVER? d 


JEAN J. DAOUST 


ingénieur pour Srecttice; de Chauffage 
259 PROVENCHER -SAÏNT-BONIFACE . TEL. MAIN 6645 


dre en Asie Mineure sans nour- 
riture ni soins médicaux. Le 
rapport en quéstion dif: “Des 
groupes d'hommes gisaient ex- 
ténüés sous un abri quelcon- 
que, qu'ils avaient pu trou- 
nee mne ne nee ne 


J.-A. MACPHEE 


Assurances de tous geñres 


rFeu, tornado, vitres, loyer, compeusa- | 
tion aux ouvriers & | 
Tél: Bureau; M. 1881t-Rés, M: 2845 


Si vous desirez un 


TRACTEUR FORDSON 


-Qu’'une- 


AUTOMOBILE: FORD 
NEUVE OÙ _D'OCCASION 


#… , Casier 1266 


150 rue Marlon | 


P. COUTU & CIE 


À 
1. «2, d'expérience | à 

| 

] 


“san i de pom- 
pes funèbres et em- 
/ baumeurs 


ur . 


“Addressez-vous: a 


Contant Freres Limitee- 
ST-BONIFACE-- WINNIPEG 


Service d'ambulance. 


A Limousine pour hapté- 
mes et mariages. 


Corbillard avec che- | 
taux  Corbiliard-aute 


‘HARDWARE CO. - D! 


dates et de F.S. NEWMAN, Winnipeg, à la suite de se inbendlies. ‘ 


$1.00 Æ 


lEMET: - :. 1 


# 


elfe En son 
ei Ponte 


Hiiérsgs | 
io. # Rent ri Ë 
véntion de tomscteslit 


: irobleinen de - 
semble avoir RUE 


; £. de l'opposi- 
age qu'il PL - Aura pas 
ielaration de faite , avant 
e dute au, sujet de Ja politi-| pa 
ke ‘parti emend suivre 
une te ‘le déc luration 
rématurée av ant: 
des te mes di 


i ‘élais de lu race Celtiq 
n'uime pas à quitter mon poste 
tlans le dauger. nes 
E causes qui 

ont nl amens li foftnation 
Houvernément d'Union, le chef 
d'opposition dit que le parti 
ñ 'ébajt pis aussi ani : dors a a. 
présent 


Le Suiel: 


bapquet d'hier soit fut en 
que’ sorte Ja clôture de la 
Anation de. l'Association Li-|. 


mmercée hier aprés-midi, où 
Pétmi apparent que l'on déci : 
ait, en méme 
stitution, appel + dune con: 
tion nationale 
raux du Ca 
® Sir Wilfrid à reçu’ une ova- 
n enthousiasme f 
is 200 convives. et le banquet 
re n même temps destiné à 
-apnivergaire 


pation à la 


Sir Wilfrid n'a pas mériagé 
le gouverieme nt dans son dis- 
IL u rappelé avec force|® 
© Harévoc ation de lu loi de 


= cription au su 


bert Borden. 2 
perce du Cobiriet | qui soni 
nièrement partis pour l'An- 
terre auraient.mieux fait de 


NA ébut d on dicours Sir. 


ou MT nu visité 
! NS arante: ans, 


gouver 


le 
: Mag à chef li 


aidues € essayé :de 
son pays dans Lx v 
[me aprét là défaite. 
crise qui tut:liéu au se du 

dit-il, 
ue et ie 


vti dv #-douze ar 


a > onsidérant les 


Pus:de re 


+ Pour ce qui est-de lu’ partiéi- 
uerre, iF n'y à .ja-. 
mais eu de discussion parthi les 
libéraux, Is étaient ‘disposés à 
donner et leur or et leur sang 
[quand la mère-patrie étail dans 
une heure: de besoin. Nous 
av is toujours suppor té les me- 
sures qui étaient: nécessaires 
pour gagner la guerre. 
Jen force de l'acte du ser ie mi- 

Ltaire” a été lu cause de la scis- 

sion qui s'est faite au milieu du 
parti libéral, La politique sui- 4 

* par le gouvernement. étail 


FFeur. 


… 


LES GARDES VERTES 


Paris, 25. Suivunt’M. Wil- 
liam Rose, agent du gouverne- 


_ Expédiez vos. foururres brutes’ 


L Hoerner, Williamson & Co: 


.253 rue Princess 


. Wirninipeg : 


Le plus haut prix, la re qualité, 


Arrêts avantageux. 
Billets de ire classe. 


k: CREBLMAN, : 


, cet  . à no 


- promptes remises 
Demandez notre tarif et nos étiquettes d'expédition 
“USEZ DE L'ETIQUETTE BRUNE" 


Epargnez de l'argents en 


Tissant vous-meme 
vos Vetements 


La vignette ci-contre repré- 
sente égactement 4e que nous 


vehdons. Notre manufacture est'" 
lu plus importante de tout le 
4 *- Nous ævons tüujours don” 


né entière Satisfaction à. nos 


nes clients, parce que. 


dans les matériaux, la forme, 
la facilité d'action, ces rouets ne 
peugent être. surpassés. Vendus 
au prix de $8.90 chacun F.0.B 


Saiut-Hæcinthe. (Garantis pour. 
É: s 
\ ans, sinon retournez.marchan- 


dises et votre argent vous sera 
\mboursé 


Fe BORDUAS & Cie 


152 RUE GIROUARD, 
SAINT-HYACGINTHE, P: Q:, 


 ÉVENEMENT __—. € 


(s rie yrand 14 | ster 
lotte br Ends À $ à ! été r fees sa grande 
, La ‘hier. ax Mes “a 


jeu sersit 
com 
Loës de la 


grande flotte alleman nde, après 
S'étre rem 


amenée à Tembôuchure de Ja 
risière Forth, hier. 


d'un 
chti vaisseaux américains . et 


çais, rangés en _dgux colohnes, 
ont escorté les 71 VAISSEAUX. al- 
demands. 


{Visite du roi Georges UuT. flotte ‘de l'ennemi est. ancré 


La muse 


ftémént. À trois milles de dis- 


‘qui donna une note de solenni 


Une flottille de sous-marins al- rent leur vitesi 


ET ratat-estrCiruyRe 
. s de familles, 
cnsetmt tt d'a à votre visit 


Mises uné Vacance et s Vous 


Mi tx votre Vuynne me mere pus ‘complet si: votre billet n'est gas du 


CANADIAN NORTHERN RXILWAY 


: Raufe, es rives des, Ines..{ e (LL y y ch plus. .mgiraant, bour le Sepi 


Service excellent. Was on dbservatoire 
Trains éclairés Wintipes à Torbnto 


r éléctricité.- Meilleur wagon-dortoir 


Tous: robseignements quant. aux taux, etc, de n'imperte quel 
agent écrivez à 


üties Passagers - Winnipeg 


me 


Expédiez-nous tous les ânimaux que vous aurez à vendre 


nom à: Union Stock Yards'', Saini- 
e représentant en disposera pour vous 
au He de prix courant, suivant la qualité, et à bref délai. 
k Rorives. pour informations et môde d'opération. Fe 


SATISFACTION GARANTIE 


Manitoba Abattoirs. & Packers Ltd 


: SAINT-BONIFACE MANIT °nA. 


Sal 


dire 2. 


tte 

teênt = os et ro 
-neu, pous Ru rÉRE Ep ere u vers, | 
R can reñdus, car ira ceal-reudle Les Aux vaissealiX an 
me a shmbrés. glais, américains-et français, 
ŒRIOE EURE . plus grande force combative |, 
. ait jamais existé sur. les 


: dis Ex usse, La 

bou mn 2. Tous és: \détüirs de “redittiodlé 
im par le commandant de 
la flotte anglais ont été obser- 
vés axëc soin, LEs vaisseaux de 
guerre allemands fo gant une 
seule ligne ‘d'environ 20 milles 
de longueur, sont apparus aux 
lieu et temps d és ‘et -ont 
été conduits dans le Firth. of 
Forth, "entre deux aclontés de 
vaisseaux alliés. Cette nuit, la 


ue ‘aix és, æ été 


La grande’ flotte anglaise, 


trois navires,.de guerre., fran- 


dans la Forth; sous garde, com- 
mé. prisonnière. Une reddition 
sur une aussi grande -échelle 
n'a‘pas de précédent dahs: l'his- 
toire de la marine. 
Un spectacle impressionnant 
Les officiers et les matelots 
gardérent le silence la plupart 
du” temps. Us sentaient qu'ils 
assistaient à la chute de T'Ale- 
mäagne.. Ils semblaient éprou- 
ver de la compassion pour le 
géant tombé. La principale 
flotte alliée, s'étendant sur, une 
ligne ‘de-H-mibles-te tong de la 
Firth of,Forth, a commencé à 


‘Américains |, 


Le Cardiff prit ausst place. 
En-arrière de lui, le premier 
des” vaisseaux allemands, ‘le 
croiseur Seidlitz; à sa suite ve- 
naient quatre autres vaisseaux 
de mème genre: le Drag. 
le von Der Tann, le Hinden- 
burg et le Moltke. Neuf dread- 
noughts les suivaient ifnmédia- 


fançce venaient sept croiseurs 
dent le Karlsruhe; porlam l'en- 
seigne du commodore Harder. 
A'une distance de trois milles 
venaient les. destroyérs  alle- 
mands. n 

“Be roi Ge orges visita le'vais- 
seat américain New-York, 
hier, Les destroyers anglais 
sortirent,du port et prirent 
leurs positions afin de servir de 
défense à la grande flotte, ce 


matin. Les brouillard qui 
avaient obseurci le port se dis- 
sipérent et la lune PL 
dans le ciel serein. Les vais- 
seaux se formérent encore en 
double ligne comme : ils l'a- 
vaient fait durant le jour, Les 
té à la scène. Aussitôt que le- croiseurs étaient en tête suivis 
roi s'emibarqua, l’étendard roÿ- pee les dreadnoughts. Le Queen 
al fut hissé au grand mât. lizabeth était en tête des es- 
cadres dans la colonne nord. 
AN A 2 gen navires américains allè- 
Dix-neuf sous-marins sont rent se placer en arrière de l'a- 
rendus, hier: 7 [miral Beatty. rendez-vous 

A es , i | était à environ 30 milles de dis- 
__Harwich, Angleterre 22 {tance et es % aux mesurë- 
pour arriver à 
uroré, la mer 


lémands s’est rendue, hier, aux 8 heurés: À 
escadres anglaises. I y avait! tait encore 
en-tout-dik-feuf-sous-nrarins: brouillard, ce de Qui —empéch iait|r 


Le vinglième, qui aurait dû ar-lqe voir à plus de 8,000 verges. 
river hier, a coulé en chemin. BR 


UN BEL ŒLOGE DU GENE- 


Un deslroyer alleimand est RAL PETAIN 


coulé . 
Londres, 22. Un croiseur st do 
allemand, en traversant la mer Paris, 22. En, faïsant Ja 


du Nord, avec les autres vais-! proposition formelle que le gé- 


setitix de la flotte allemande néral Pétain devienne - î: 


LR 


ÉUn climat mers pour |’ hiver 
Le Grand Tronc Pacifique EE 


(WASHINGTON VANCOUVER . | 
OREGON  - VICTORIA — | 
CALIFORNIE via PRINCE RUPERT | 

| 
| 


+ not voyage par tèrre et par Pau. ch tinimuim., Repas 
et, cabine inclus dans le pris du passage sur le paquebot. Le parcours 
dans la montagne offre de merveilleux panoraïnas. 

Pour plus de renseignements, consuttez n'importe quel agent du 
Grand Tronc Pacifique FRS ee 


rosex PASSE AU 


la, d'apres À le “Vorwuerts”. ñ 
Je 
éldats et des « 


ers' polonais 

‘|a: saisi les rênes du pouvoir et 
forme une’ légion. 

 Posen, ville fortifiée. de Prus- 

, était une des plus ané re À 


iles polühaises. A la 


D er  à siècle, elle Rois 
un ag ri ét € Se là que rési- 
r rois de Polo; 
Le cinquié 
armée allemand y établit ses [1 
urtiers’ généraux, c'était une ||} 
resse de 157,000 Te [f 


avec une garnien Rs 


la. province ‘de Ps 8 
tant la partie ouest du vieux, 
royaume de Polog 
puülation de la . 
100, était-de deux fitiions. 


CR —— — 


Copénhaguë, 25. 
des dépêches de Berlin, d” énor- 
mes réserves de viv res ont été 
trouvées dans le 
l' "ex-empereur allemand, à Ber- 
U n membre du conseil des 
ouvriers et des soldats a décla- 
ré qu'il y avait une grande va- 
riété de vivres, dont la valeur 
tojale n'est pas moins de plu- 

feurs centaines de.mille mares. 


lever l'ancre à urre heure, ce 


. COTE DU GRAIN . 


Cote fournie par le Comptoir Agricole 


No 1 Nord déchargé 
No 2 Nord déchargé 
No 3 Nord déchargé 
© 4 Nord-déchargé- 
No 5 Nord déchargé 
No 6 Nord déchargé 
Fourragé, déchargé 


ouverté d'un | 


cs nutty" No 1 
“Smutty" No 2 .... 
“Smutty” No 3 : 


‘12 C. W. déchargé 


Fourrage, Extra No 1 


No. 1 c. W., déchargé ....... 
Le pre riens LAN :$3.76 


“Déchargé"” veut dire déchargé à l'é. 


lévateur terminus ort :Wikiam et k 


EST LA ROUTE POPULAIRE A || 


La cote pour le grain “tough”, * 
jeté”, Vue est pour ce grain dé. 


RARE te ÿ ENTER $11.50 à $12.50 
$10,00 à $11.60 


Agent de district des passagers, Agent général des passagers, 


FORCÉLAINE ET VERRERIE 
CADEAUX POUR NOEL Laver 


Magnifique assortiment de porcelaine, de faïence, de verrerie, of- 
frant le choix le plus varié, Ne manquez pas pour vos. cadeaux de 
Noël de visiter notre département de faïence. . Notre nouveau stock, 
maintenant éxposé, de japoneries peintes à la main nous permet d'af- 


double rapport du prix et de la beauté. 


Jardinières de fantaisie décorées—50c à $6.50 


Et’il y « en outre dés services À dîner, des services à tiré À des 
-prix très attrayants: des tassès et des soucoupes, des sucriers, des 


grandeufs, des plateaux à pain et mille autres nt toutes choses 
que. désire ka ménagère économe. 


_ Services à diner en soxi-porceläine anglaise | 


_ Service à diner 


2) NZ . ' 
A). 
ATX Ne Service ‘à thé 


97 morceaux : "2 ou 40 morceaux 


à su18 À 


W. J. QU NLAN, Û W. &, DUPEROW, [em ml 


--$6.50 4 -$7.00 


Winnipeg, Man. Winnipeg, Man. l6 


TS. LOU à ss. ET] 


gra à $7.00 
:$4.00 à 44.50 


Hague Nés es és. 00 à $110.09 
Il .*.$800 à $8.50 
firmer que vous ne trouverez rien de pareil ailleurs, et cela sous le I _ choix: ‘Stockers' 


85.50 à 86.00 


fu. 00 a 13. 00 
:#1100 à 512.00 


-.$13.00 à $14,59 
-#18.00 à #12:50 


PRODUITS 
Prix du gros 


rrémiers, des assiettes à soupe et diés assiettes à diner-de-toutes les il 


Srénans ride ee des ec à 


assure OPOE L''RSR TON ID E . rire 
8,772 


es en upon ns sue + 


CPE EE" 


La fete. est maintenant, dans’ ypus ses départéménts, l'fu. 


| dustrie la plus-payänte-—Une des meilleures sources de profits 
| et que vous rie pouvez pas négliger, c'est le haut prix qu ébtén 
| nent rd’hui les produits laitiers: Mais pour. obténir tous 
_ces pro ts; il vous faut posséder tout ce qui vous est nécessaire 
pour ce travail de hd ferme. Et rien n'est plus important pour 
. è foriuier qui s ‘oceu pe dé vendre des produits Initiers que d'u: 
Voir iine excellente écrémeuse. À tous points de: vue, 


L’Ecrémeuse MAGNET 


est-ce qu'il se fabrique dép plus parfait, Ce qui fait surtout la 
valeur de la ‘ “MAGNE 


:sinets de friétion et le double support du bol. . » 


NET'’, c'est l'engrenñge carré, les cous- 


Chaque once de miéral employé dans la “MAGNET' u été 


éprouvé sous le double r repport de l#solidité et.de la durabilité. 
C'est toujours double de la force requise par le travail ordinài- 
re d'écrémnage. A la vérité, cette écrémeuse mue à lu nrin st 
si fortement construite qüe vous pouvez la‘faire fonctionner. 
sans là moindre crainte par moteur à gasoline ou autre foree 
“motrice. Vous ef serez absolument satisfait. Voysaie pourriez 
pas obtenir: ce’ résultat de” machines. à eugrenage Spiral sou’ 
in n'ay ant qu'un seul support pou 


lé bol, parce qu'elles ne sont. 


pas suffisament fortes poir être inues 
- par un pouvoir mécanique. 


. GRATUIT.—Eerivez dès isintér ant . 
et le retour du courrieg, VOUS appdrte- 
ra notre catalogue et no panphlets 
se’ rapportant à l'industtie laitière, Ap- 
ef prenez par ces illustrations. à connai- 
tre toute la merveilleuse valeur de 
l'écrémneuse ‘'MAGNET'’. Nous nous 
ferons un.plaisir de trausporter un 
“"MAGNET'’ chez vous et de vous 
démontrer ee qu'elle peut. faire. Cela 
ne vous coûtera àbsolument rien et. 
ne vous engagera à quoi que cé soit. 
-". Écrivez dès aujourd'hui à notre bu- 
reau Re La pEd. 


Winnipeg Man 


”Buccursales à: Hamilton, Winnipeg, Edmonton, Cal£ary, Re 


gina, Vancouver, Montréal, St. John Fe , 


» RER a à \ *d 
revers RAS ARR 2 ARR 222122222222) 


Adanac Grain Coy Limitee : 


J.-M. BESSETTE, Gérant du Département trançais 


COMPATRIOTES, LISEZ'CECI ET MEDITEZ. 


Quel est le fermier qui a tait affaire avec nous et n'a pas été 


, Satisfait? 


ee rene mr mn 

Nous faisohs appél aux Chraitans: français, Don pas parce que nous 
avons un département français,;—ce n'est qu'accorder leurs ‘droits à 
nos compatriotes de langue française,—mais bien ‘par l'excellent ser- 


‘! vice que nous pouvous leur donner. RENAS 


Nous n'exploiterons jamais la religion et la nationalité au préé, 


d'un commerce; c'ést trop abaisser une pan et une nationaiité, 


Venez : nous voir. Voyez nos prix: Essayez notre serICE… 


Adanac Grain Company 


Téléphone Main 3981 : 
. 408.-,418 GRAIN EXCHANGE, RUE LOMBARD, WINNIPEG 


“COOPÉRATIVE CANADIENNE 


Le Gamploir roi Limited” 


COURTIERS EN GRAINS 


La seulp éompagnie française ayant un siège Fe tr 
Winnipeg Grain Exchange 


VENTE DE TERRES 4 ASSURANCES 
"BUREAUX: 900 ÉDIFICE GRAIN EXCHANGE 
Téléphone Main 3351 Wincipeg, Manitoba 


Poür obtenir. le méllleur service, expédiez 
vps LTrAiNS AUX 


Courtiers de confiance dans le grain 


p. JM RIHARDSON. 8, SON Cite 
Error pers | 


Vérification attentive din la qualité, 
généreuses avañ ces, rapides ronlements 


BUREAUX DANS L'OUEST: 
Ang 6, Winnipeg, Mar. 4 : _ 


64: #4  &i Lai LAZ ASS 2222) 


21480084 
A, 


- Clamation se Hit ainsi: 


- ef la justice. 


"article rempli 


* née 20. …— Lorsqure le maré 


1 Pétain est entré. dans 
Metz, hict, il se tint en face de 


Ja statue de Ney el passa ses 


pes en revue. La munici 
lité et les « verses php: 5% 
locales le reçurent à l'Hôtel de 
Ville et ‘le icaire Général le 
‘remercia à la Cathédrale où un 


Te: Deum | fut hanté. Une pré 
fecture à été établie Eu 
Phare français rie. 
Le général Mangin-a émis 
une’ proclamation remerciant 
Je peuplé dela ville. .La pro- 
“Le #ré- 
. &ime de l'oppression ét de hu- 
tion a pris fin avec la dé- 
faite allemande. : L'ärmée ré: 
publicaine app rte lu. liberté 
a France ‘ouvre 
largement ses “bras à ses en- 
fants retrouvés.” 


A LA HOL- 


PROTEST, ATION 
, LA NDE 


Les Alliés se plaignent de ce que 


les. Hollandais ont ee 
“aux troupes allemandes de 
“traverse lai province “de 
& £ imbourg. Rs 

Paris,- #1: Les gouwverne- 


menis alliés ont décidé d’'en- 
voyer une protestation officiel- 
le aû gouvernement hoHandais 
contre la violation de la geu- 
tralité de! la Hollande 
te de la permission que ce pays 
u accordé aux troupes alle- 

mandes de traverser la provin- 


ce de. Limbourg, duns leur re- 
traite, de la :- Belgique: Celle 
nouvelle est donnée par l'Echo 
. de Paris. 

. Limbourg est une longue et 
irrégulière province de la Hol. 


lande et a près de 105 milles de 
long, ét touché à un certain €n- 
: droit à la province du Rhinet 
à la Belgique: s 
On: a annoncé de.Paris, le 19 
novembre, que des troupes al- 
lemandes retournant de : Bel- 
gique en Allemagne avaient 
travérsé li province hollandai- 
..se de Limbourg, et que ce voya- 
ge avait été fait avec la pefmis- 


sion des. autorités hollandai- 
ses. 
— 2 D 4 —— |, 
MARCHE VERS L'AILE- 
LE AG: NE 


Paris, 21. I €8 troupes amé- 
ricaines vont-traverser fa: ville 
deg. Luxembourg aujourd'hui. 
e-générat-BPershiné-qui#e- 
compagne les 4roupes, va ren- 
dre visite à la grande duchesse 
Marie Adélaide, alors qu'il se- 
ra dans la capitale. 

Une ‘proclamation x été pu- 
. bliéé, à l'adresse de Ta popula- 
tion du Luxembourg annon- 
cant que le passage des troupes 
américaines à travers” le pays 
est nécessaire, et garantissant 
ia discipline des troupes et leur 
bienve ithtree-emvers—hr-pepu- 


lation. 
RS ANR — 
}ES PIRATES DES MERS 


sous-marins 


Vingt allemands 
ont élé rendus aux Alliés, ce 
malire. 

Londres, 20. Vingt sous 
marins allémands ont;eété ren- 
dus-au vice-amiral' Reginald 
W. Evewhitt, à trente (milles 


de Hiarwiett. at lever du soteit, 
cé matin, d'après un@-dépêche 
à la Presse Associée. 

Ce sont les* premiers  sous- 
arins qui sont rendus aux Al- 
liés par l'Allemagne. 
Commentse fait la-redition 

L'amiral, Tyrwbitt a reçu lt 
réddition de la flotte alleman- 
de, à bord de navire anii- 
ral, un éroiseur anglais. 

Les sous-marins rendus vont 
ètre.envoyés à Harwich, 
la conduite de leurs équipages, 
ensuite ils séront placés sous la 


son 


sols 


direction d'équfpages . anglais 
avec des interprèles, -et:seront 
dirigés sur: "Parkeston  Quas. 


Lesmaätelots aHeman dse quit- 
teroni leurs navires à. cel en- 
droit et :s'embärquerant: ‘sur 


d'autres vaisseaux" 
tourner en Allemagne 

Vingt _sous-marins-addilion- 
pels seront rèndus Jeudi: et 
vingt autres vendredi; 

“Le reste des autres sotrs-ma: 
rins qui doive nt être F5 mis, d't 
près lès termes de rrnatice 
le seront plus tard 


pour pes 


é: + + 
« Des révélations sensalionnelles 
Londres, 20 -Le capitaine 
Paraibe. critique. ‘naval alle- 
.mand, a. choisi le mome nt ou les 


plus be: aux vaisseaux de la ma- 
rine allemande dévatrent- être 
livrés aux AÂlies pour publier 
dans le “Berlin Tageblatt” un 
de révétätions 
sensätionnellés au sujel’de la 
flotte allemande. Le. capitainé 
Persiué dit que l'espoir que la 
flotte allemande serait capable 
dans une autre bataille de Ska- 
gerrak de vaincre la flotte an- 
glaisé repüse sur ün mensange 
des autorités navales, 


à la sui- 


CE 


guilc 


LA LIB; ERTE 


‘ET 


CE | 


6 RECORDS 


ble Face) : : 
(12 Chansons) de 9%c. 


et éllé “doit s 


40° 

$1 1 6.1 
Un  gramophon: de 
dessein très. artistique 
net et beau. Muni d'un 
reproducteur à saphire, 
ce qui éloigne le chan 
geinent constant des ai 
gullles.: Moteur à rés: 
sort double «aphires 
pour rendra ja musique- 
dé toute manière déslj- 
Peut jouer, n'im- E--£ 
quel record à ai 
en. métal, en 
changeant simplement 

l'attachement 


Er. acajou, chêne fu 
mé ou noisier, 


Joveux- que la musique. 
universelle-ne peut pas être rendue 


lisable. 


rée, 


porte 


va 
Avec douze, 


_#116.40. 


Compls t 
hansüns : 
n 


C'est l'année dé la glorieuse victoire, 
faire exprimer de la ma- 
nière la plus Joyeuse et le plus solennelle. 


- Et iln ‘y'a pas de moÿen plus efficace 

di inspirer la . pensée où de remplir: le 
coeur de sentiments plus sublimes ét. plus 
Mais la musique 


viduellement qu'à un cout é northe, irréa- 


réunit la musique de. tout le. monde, les 
artistes les plus célèbres, et les met à votre 
disposition à un prix ee dérisoire. 


Le Pathé phone 


a de mérite spécial et unique ‘de réunir la meilleure nusique francaise, Suede ou instrurae ntale, 


Le Cadeau de Noel « où du Jour del l'An Eclipsant “tout Autre | 
rie | Le P athéphone 


CE PATHEPHONE 
ET 
‘6 RECORDS 
(Double Face) 
(12 Chansons) de %c. 
SPECIAL . 


.$142.% 


Magnifique gramo- 
phone, qui en outre de 
son utilité comme un 
instrument musical, est 

“aussi un meuble qui. 
rendra une belle appa- 
_ rence à tout salon. 1] 
est muni d'un reprodue- 
teur à saphire, élimi- 
nant ainsi :1l0 change. 
ment de l'aiguille; et 
n'égratignant pas . le : 
record, rendant la mu- 
sique au naturel. 


indi- 


.. En acajou, noisier ou 
chêne fumé 

Complet, avec 6 re: 
cords (12 chansons) de 
90 .sous: #$142.90, 


s 


‘Les 


Se me 


:’» Modèle Periode 


renditions des artistes franc ais 


_ Spécialiste dans les ordonnances 
, COIN PROVENCHER ET TAGHE : 
Tél. Main 3996. SUBoñitace, pri 


ANCIEN IN GNEr cet LNTERNEË a 


L'HOTEL-DIEU, MONTREAL 


| ANGIEN INTERNE A: LHOPITAL. 
DE SAINT-BONIFACE 


Bureau at Résidence Tel. Main 1298 : 


163 Avenue Provencher, ft.-Boniface 
‘ } à 4” 


DR. M.F. BENNETT. 


: DENTISTE 
.Synéleate Butidteg ; 
#22 AVENUE PORTAGR, WINNIPRO 
(En face de l'ancien Queens Hotel) | 
.CR DOCTEUR PARLE FRANCAIS 
me none 
DR A-H. RONDEAU 


CHIRURGIE ET MALADIÉS 
DES FEMMES 


Heures de bureau: $ à ? pm 
Téléphones 
Bureau: Mais 155 Résidence: Gerry «sre 


LL | 


DR. JONCAS 


DENTISTE. 


De l'Université Northwestern de Chi 
Cago, sollicite la chientèle cana- 

dienne-françalise, ÿ 
12 RDIFICE SOMERSET, WIN NIPRA 
Tél, Main 2785, 


Drs. Maloney & Kennedy 


. DENTISTES 0 Pà 


Chambre ‘830, Edifice Somerset . 


#4 è 


‘| 


[ 


! 


les plus célèbres, les chansons françaises lés plus belles; ne peuvent être -eñténdues que’ dans les disques Pathé. Ce PATHEPHONE Phone Main 3005. 
est construit dans diverses gr ande ‘urs et modèles des prix mModIques, ét-sur cette page nous - faisons - trois offrei spéciales. de ces  Mi20s-208 avenue Hiock Winnipeg | 
magnifiques produits, à de à ? : NOUS PARLONS FRANCAIS 
A L £ - t 
# = - : Ÿ A. 3, H, DUBUC BOSTON ro | 
| | | CE PATHEPHONE | Lot SU Ter | 
TRES IMPORTANT io DUBUC, TOWERS&ROY |. 
6 RECORDS, DOUBLE FACE? de 9e. Notre assortiment de daté r à 
… 42 CHANSONS AVOCATS ET NOTAIRES 
À À ( } , 
Point de difficulté à avoir des records dis ues fran ais ane m-2e Somerit Bio. 
j - , Winnipeg, arr s 
en: français. q Ç nd 
. Av: ant l'établissement de notre a $54.90 Nous avons un assortiment complet dé re À  onlaldang 6 + -Ÿ ° 
de msi ue, ceux qui désiraient avoir des: + 
: | Fe. CEUX L : ; ‘ tous les disques en frânc: ils, et nous pou- BERNIER, BLACKWOOD ‘ 
Chatreonrs rairtt atses-detarent-s adresser un | PAPA Liur 
Cr de vons Vous fairé entendre-une chanson quel- & BERNIER 
Toronto, et le retard était si désagréable AVOCATS———NOTAIRES 
; NOTE 7 aie St à li joie : conque sur-le- h: imp, et vous pouve 7 avoir Placement de enpitaux privés 
que bt anlcoup, re ON CAl nt plutôt à la Jo Un Pathéphone à un prix très modique. Muni du mé- k Ë 1 : 7 eng dar Tél. Mais 2070 rame 
ie. préeure un gramoplhone. me genre 4 reproducteur que out Pathéphone et d'un’ im ‘di: ite ment Si la chanson vous plaît . 
. PE “4 ; moteur double.’ Joue fous genres de records, - Hauteur : 
‘si * 13 pouces; largeur: 18 pouces; profondeur: 19 poues. ou non: k + 1 
Tout est changé maintenant. de ESRI Dee 12 chansôns (6 records double fac: de ; £ LA, Delorme, Avocat et Notaire 
RE L.-A. DELORME | 
Avocat—Notaire j- | 
er maison est la seule dans l’ouest t Te NN 
aYenL. un e1 assor ime _:: ‘338 AVENUE FORTAGE À 
CE Ten A En face du Bureau, de Fonte ‘TR 
INVITATION cars 7 | 
; } 
Invitation cordiale à tous de venir ape tan notre-grand assortiment de gramaphones et disques et de visiter nos salons spé- Le et dd: ‘3 
CTAUX de musique, : : “At Avotat — Notaire 6 Ë | 
: V I és y LE PAB, : : MANITOBA | 
“Ho  : PR S S P BCTAL” | | 
_. Tpus lés disques pour le mois de décembre sont déj Jà arrivés, et la se pe plus eharmantes, ‘Bertrand-Hebert Cie. | 
Nous vous envetrons la liste dé ces disqnes sur demande. pe ; FT 
Immeubles—Prets—Loyers : _: 
f ASSURANCES ï 
ee) ee Coin Provencher et Aulneaw 
Tél, Main 9068 ‘ St.-Bonitacé” 
EE 
| Magasin a rayons É j 
13 a 35 AVE. PROVENCHER PR me mue ST-BONIFACE, MAN MAROBL-MOLLOT | 
ss d ë Membre du Live Stock Exchan : 
=. = . + PP CEE d'achats sur ae j 
1: ones ches = Ye | 
ë . - - — ————————— Main u st | 
Fonié d'un iillion sen: 7 Îtique, l'amiral von Tirpitz était fil, n’étaie nt pas süffisamme ni Tous Le. navires que von Tir- LA PAIX MAIS-NON L' ABON- "'Féténn sSUGuNIR NO phase 
| lement conseillé ‘de. faire construire |instruits et entraînés. Dufant|pilz avait: construits depuis DANCE | 
Ex PU des ue marins seulement, {les derniers mois, il était vrai-|1897 à 1906, au coût de  plu- = 
ch aou : i 5 £ É ici ’ens si "S illi : avaie ‘té dé- EE à > à | 
nanas avait à pe près ain él der Le f: re E 4 soil 1915 ho: SN ren Pen sr den site hd millions, ARE nt été dé o ANS D guerre est terminée, mais Pour: von Dies ut cheA cr | 
ion destonnage en vaisseaux; in appel pre t'rut fait do A I Guvrage!truits, et les sous-marins. quille Canada ne doit pas ralentir de. 1or et #0 VUS 20e. “4 
ë i age { T i un appel pressant fut fait par [des sous-marins, car lés marins | avaient été construits ‘étaient ses efforts dans Son mouvement toûtes lignes transatinntiques, - + 
continue l'écrivain, fandis que !plusieurs, membres. du--Reieh-|expérimentés regardaient com- | incapables, de lutter contre lés|de production des vivres. Le adressez-vous à | 
[la fotte anglaise avait plus que stag auprès du commandant de [me une RONHQUE stupide le fait | navires: de guerre anglais. continent américain devra.sut CSD ne 
lé double de cela et grâce aux [l'armée non du commande | de f aire la guerre au moyen de venir En “he nca on seul “+ J.-C. MARCOUX ‘ 
erreurs de von Firpitg le maté-!'ment naval avec. les réstl-}sous-marins. £ Pelit nombre de sous-marins aux besoins non  seuie- 4 
riel employé par les Allemands|tats que l’ordre fut donné de! } P & L ee L À re, des pays. alliés qui ont AGENT DU C, P, R, ‘4 | 
Hutt font Tifirlie S'oohif de ; ; HS ni 2 capitaine ersius parle de L'amiral von Capelle durant /ftant souffert et qui ont tant be- Bureau: 64 avenue Proveneher 
était fort inférieur à celui des [ñe plus construire de vaisseaux Ja révolt clat : : li L Main. 
a E be Le ru à a -révolle qui éclata au Com-|le temps de ses fonctions com-|soin d’ ‘importa ions. de ‘ tous mes. 121 roe Ritichot. Tél M, 1740 
Anglais. ans le-combal dede guerre afin de-réserver les!men t d al : : 
ka\oortak ai tit “h s cement-de-ce Mois, 4I0rS Lne-ehef de la marine, dit le ca-|&enres, mais encoré aux popu- , 
Skagerrak, ajoute-t-if, la flattc matérraux À la construction des | qu all de d { vi : : : 
allemande. fut : sauvée d'une sous-marins. À cette épodue il! que marine allemande devai pitaine.Persius, a fait construi-!lations"des nations neutres, La ; ‘ Ris 
déstrhetion totale grâve* AUX vtt: trie 8 gr ps .Époqu y £ ee une ur Si. les ne “re très peu de sous-marins et a | Commission des Vivres du Ca:1: LE BON MARCHE 
comrandams d'une part et] matériaux qu n fut obligé de Faaer te er er dirigé l’activité des chantiers Es rappelle également LR 
grace dussi aux condilions fa-!désarmer:un rs ombre. des | rable devies eussent élé per vers la ESA uction des — Pr 1 qu'il HAS AUSSI | Nous athetons les produits de 1a ferme. 
Ed : ! vies $ -|marins de  super-grandeur, fournir. des vivres à ‘l'ennemi : Ê 
li Ras de de termpe Cure Be YRRSEAUE de Lane rre el d'y| | dues ;*et il ajoute que tout Kom-| mais dans les pre nt ab géné-| qui vient d’ être défait, entendu |?! PR0VENCHER, EDIFICH DUBUC 
{ S & $ rendre 41e metal requis » hie nes 18 ‘atie à Ft & ° 'él, Main: = 
lamtrel--von Shin nv Ù < : s cé | TRS bien p« nsant est d'avis que |raux on répétait encore quefquüe des millions de personnes bi a __—. ge en 
maânqué la destructiqn dg toute Petit:nombre qe napires PI} pres HiaisIoE du 9 NEERANEE | | l'Allemagne possédait un nom-|dans les pays vaincus par les | tent 
ir ont rendu un. service incalcu-|bré € | 8 »tl'Alliés : souffrent :'aujourd’hr 
la flot -allemande s'en ‘serait " OPARHAR L y, j FER. rt énôérme de sous-marins, et |: 3 an ‘aujou ui 
suivie. Les canons à long tir|- Un. petit percentage seule {lable-à leur pays. # ë (que le nombre des torpillages horriblement de la faim. En CROIX TOMBALES > 
des Anglais auraient réduit: à [me ot de cés sous-marins étaient! DJusieurs navires furent était très pélit. \ comptant la Russie, BAutriche- EN FONTE 
néarit .lés eauons légers, des|en opératiôn à un certain mo- | détruits |. C'était faux, déclare : léeri-| Hongrie,..la Turquie, la Buga-| .Ecriveznous pour notre liste de prix 
VAÏSSCAUX pe pitt Comme | ment donné, déclare le-capitai-{ ï . ns vain. En 1917, 83 sous-marins|rie;-les nytions neutres, ét lalillustrée, ‘Nos prix sont très raison- EP] 
elles étaient, les pertes”: alle-[ne Persius” En janvier 1917, DE”cette DISRIEES. au corn | furent construits, tandis. que 66 à rance, la Belgique, Fltalie et RE 
mandes furent énormes et. en|Par exemple, alors que les con-| meéncement de 1916, vingt-trois | éte tient Coulés, ‘En. avril 1917, l'Angleterre, an, arrive à un. WINNIPEG CHURCH 6000$ QE sp 
1915, dit ke e: Per- ditions étaient favorables pour | [navires avaieépi été désarmé S,| J'AI 3 it 196 s-ma-|Igrand total ide 250,000,000 : de 
juin 1, € it le capils ne Per emagné aval ) sous-ma À | 
était I mettre-tes sous-marins en opé:|ainsi-qu'un, éroiseur nouvélle: | ÿ; t 146 € tobre. En.fé-l personnes ui manquent : de|226 ‘rue Hargrave, "Winni 
suis, il était évident pour tout À à ins € ÿ en” octobre. En,.fé : 8 | 2 56 ” é 
homme.bien! pensant : que . tefration, douze pour cent se uke-| ment construit. l'vrier 1918 elle en avait 136 et vivres. La deïnande qui. sera Ave Provencher. 8t- % : ot 


combät dé Skagerrak serait lé! 
seul engagement haval: impor 
tant-de-la guerre: 


La vônstruction des 


‘marins 


sous- 


De tout côté, dit aussi le cri- 


‘ pr 


ment étaient ‘actifs tandis que} 
trente pour cent étaient ‘ dans|le capitaine Persius, Fà marine 
les ports de mer, . trente-huit allemande ne comprenait que 
pour cent ‘étaient à subir des'des dre ‘adnoughts et des navi- 


réparations et vingt pour centires de guerre d’'Héligoland, du 
étaient hôrs. de -service. Les!tvpe 


équipages -des sous-marins, dit- 


Au début de cette ahnée, dit | 


Kaiser.-8t  Markgraf, 
quelques. croiseurs de. bataille," 


e 


,% 


|en juin de la même année 113. 


l 


| a 
l 

FE des cors sont une souffrah: 
(ét, mais-le: Holloway’s 


moyen de les supprimer. 


n 


Corn | 
ét | Cure offré im prompt et rapide D der 


faite au Canada pour des pro- 


duits-agricotes-sera . immense 


dans l'avenir, et le Canada de- 


vrä non seulement maintenir 
son mouvement de production 
mais encore, iF devra 


l'augmenter le plus possible. 
ARE: : 


Mile ANNETTE. DOSTERT 


à Proton de | plans F 


Téléphone Sherbrooke ‘4606. 
283 "RUE SPENCE, VANNES MAN. 


= CRE 


ni 


| mnt 


Fa 


+ 


ee 


poules, $3.50. Lei 


—— ME meun, Tous vicux de 


935 ans, 


..râilles 


-cole du 


f D: 
L4 
- Vandaete- 


+ 


Le TN A MR Era oo 


aphe - demändée, Re 

dialement, pour un bu- 

eau. S'adresser à 253 rue lrin- 
ess, Winnipeg, Man... 


.On demande 3 ou 4 verrats, 
bpres au service, âgés de pas 
ns de 8 où 9 mois, race “Po- 
Chine”.  S'adresser en 
fiant l'âge, de poids. ap- 
ximatif ct le prix, .à M1 


Villeneuve, Collége d'Agricul- 


ture, Winnipeg. 


A vendre. — 
Notre-Dame de Lourdes: Bon- 
maison neuve, en briques, 
x 24, bien finit, plastrée, 3 
étages, cave chinentée, fournai- 
se; avec 5. lots; écurie, 14 x 15: 
remise, 12 x 12, A vendre éga- 
lement: 2 lots sur la que prin- 
Cipale, Bonnes conditions. S'a- 

resser à Mie Louis Fries, No: 
tre-Dôme de Lourdes 
Fe 
t Æ vendre. Une Ford d'oé- 
Casion, en bon état. S'adresser 
à la Liberté. 

En vente, On offre en ven- 
tè les livres dé loi de M. Théo. 
Bertrand et aussi, ameuble- 
ment de bureau. S'adresser à 
LA. Hébert, 198 rie Aulnean, 
$Saint-Boniface, Man. 


On demande. Une sérvan- 
te. S'adresser à Mine James 
Prendérgast, 85 rue Notre-Du:- 
me, Saint-Boniface, Man.” 

. Divdons 
1c 


A -vendre: 


quatre 


semaines. S'adrésser à 


FEU PIERRE NOËL 


Nous avons le regret : d'an- 
noncer lie décès de M. Joseph 
Pierre Noël, survenu à l’âge de 
À Otterburne, chez les 
Clercs Saint-Viateur. Les funé- 
ont. eur Heu . mercredi 
dernier à Suinte-Agathe. Le dé- 


PE Seat Ms de M Pierre Noël, | 
.60 rue Ritchot, Saini-Boniface, 


ét frère dé Soeur Noël, de lé- 
Sacré-Coeur, WVinni 
Pre | 
FEU.-Mme VANDAFLE 


+ 


« La gripje a fait une nouvelle 
victime à Saint-Boniface en la 
de Madume Albert 
née—Marii-tékoza 


M —LA— L 
Maison Collin 


En face ds l'Hôtel-de-Vilte 


ft AVENUE PROVENCHER | 
Baint-Boniface, Man 


EPICERIES 
Beurre ot fromage 

Bonbons de toutes sortes 
Grains et fourrages 


nn mnt 


« 


‘FABAC 


sn fouilles on en paquet 


On +6 rendra compte que nous 
ortons aurtout des maisons - 


eanadiennesfrançaiass Par. ie 
fait d'acheter chez nous, «8 


TEE PU | 


NWLE) a" 


Au_ village de 


; Mine. 
à David Langili, Giroux, Man. 


ï 
| 
| 


| 
Î 
| 


| 
| 


i 
! 
; 


l 


4 


4 


| 


; SCC. 


LOST 


rt 


s'énlever avec 
la mode, nous nous som 


modèles . exquis. 
tion de 


.'Collets, Collerettes et 


‘ lité la‘ meiliéure. 


Nous récommandons 


Ecrivez pour notre € 


452 Rue Main 


© Vison de Choix | 
Le vison est la fourrüre en favèur à New. 
_ York,, cet automne, et est porté dans les réu- 
ions sociales, ainsi que partout où se réunis- 
__ sent les personñes bien mises. 
- Lorsque nous avons vu sur : le 
. marché de New-Yoëfk, le vison 
une rage 
tait qu'il était bien "le favori de 


pressés d'en fairé préparer des 


Notre 


: Pièces, y compris les Manchons 
: est presque illimitée et de 


me une des fourrures les plus riches et:les plus 
durables, celles dont la mode ne se passe jamais. 


déno- 
mes ém- 
* coHec- 
Potites 4 


la qua- 


fortement le vison com- 


atalogue de fourrures. 


Le Magasin Bleu 
: Winnipeg 


” . 


V4 


stock immense, le 
E 
de l'Ouest 


ul elle) L PnIFAIBA 
ES IE J}E2u1 5 3108 


Faites-vous un deuoir d 


Denir _exapyiner— 
plus coñsidérable 


. + 
Canadien. 


Rheault. EH est décédée mer- 
iredi dernier. Les funérailles 
ont eu Jieu le 22 à l'église belge 
de Saint-Boniface. : Les  por- 
leurs furent MM. 3. Thibault, 
G. mevêque, H. Leblanés"N.-Pi- 


rotton; À. Van Raes et P. Ge- 
vacrt.- Survivent à Mme Van- 
daelc: son Cpoux.et deux en- 


fants. : 
22 Dr — 
LES VICTIMES.DE L'IN! 
FLUENZA | | 


| 
| 
| 
| 
| 


Toronto; 25. D'après les 
tatistiques préparées par le 
Dr 3. WW. S MéCullough, les. dé- 
‘ès à Toronto sont de 327 par 
100,000 mes; Kingston, G{4 par 
1000,000; Winnipeg arrive en 


ctète-avee 774 par 100,000 âmes, 


et fa maladie n'est pas encore 
lisparue. dans cette ville. Voi- 


lei d'ailleurs un tableau des dif-! 


férèntes-vities di Canada qui 


| lonnent le chiffre des moriali. | 
2 


tés par 100,000, RE 


Sault Ste-Maric 11. 319 
Fort. William 15 238 | 
Ottawa : : 570 ‘548 :| 
Port Arthur 20 131 
Windsor 32 106 | 
Kingston 145 641 
London 187 526 | 
loronto ‘..4:.,. 600 9327: 
St-Jean, NX. B. = 188 296 | 
Winnipeg ‘ …. ‘366 744 | 
Moñtréal :3,128 189 
Halifax . 153 329 | 
Hamilton 2411 233 | 
Aux Etats-Unis 

Boston .. 2081 321 :| 
Pittsburgh .:3,894 {21 | 
Philadelphie 12,647: : 817 | 
Washington 1,561 501 | 
"New-York 292,950 100 
Camp Sherman, 

Ohio / 832: 2511 

" ,e. + » 


“Il y. a desgela vingt ans”, 
écrit Madame}, M. Cress,' de 
Stanford, Ky,, “J'étais si net- 
veuse que je pensars: perdre Ja 


|raison et. ma santé en était bri- 


Sans le Novoro du Dr 
Pierre, il.yv a lotigtemps que je 


| serais dans-ma' tombe. Je nelde-sir Robert Yoüig sur 


saurais trop louanger ce remè- 


dé” Ce-rernède herbeux for: 
tifie: le systéme » acrveux;, 
survit, vivific et :rebâtit le 


milliers ont témoigné. de : ses 
mérites. Ce ñ'est pas un remè- 
üe de pharmacies Pour ‘tonte 
information, écrire au Dr Pe- 
ter Fabrney andiSdaf C6, Chi- 
cago., HE + Pom ee 
Les remèdes du ‘Pr: Pierre 
sont délivrés au Canada, libres 
de tous droits. a 
LES PRISONNIERS LIBERES 


Londres, 25. -— Le correspon- 
dant de l'agence : Reuter au 
quartier ‘général français -dé- 
crit l'état pitoyable des prison- 
miers de guerre anglais, libérés 
parles Allemands, depuis la si- 
gnature de l'armistice, Des mil- 
liers d'hommes; des Anglais 
pour la plupart, entrent 
France; chaque jour. Le cor- 
respondant affirme qu'il n’a 


en: 


a AP 5e PR lat à 8 6. i | . 1 ; ; nr 

| Nc GRO SAIS rt Collets pour hommes. Seal électrique. Vendredi 106. 

pe de C Here Ch tte ans (nu “er ns : |: Collets séparés pour hommes. VE cer ARE “er ‘de 

: PA ni de pre ay la boîte. : 48.36 : Collets en oppossum pour homimes et adolescents. V. en 
Nr nl Tout di, là Die endredi, la boile ;. % ‘1 : Collets en rat müsqué pour garçonhets. V...82.6 et AP . 
Marmelade à l'oraue Orchard. Vend, la jarre..:.. 4. |, ‘ DEUXIEME ETAGE. | 
à po Preuve 14 PTE 4 pour... EE #5 Sas-vhidtienis a solé pour femme: Vendredi #78 
Baron: de Costiilé. Veudredi =..." 16 |. Combinelons pour femme, VORON virée g 

à - ere ANR SR TRE NE ET À » Corsets de femme. Vendredi :......:.,....:... 
Cbecie PERe ES * ” pr RS * Manteaux d'hiver pour demoiselles. Règ. 535. — der + 
Sirop laxatif de-figues. Vendredi ._! 1 Chandails pout femmes. mg #41.95 et $6.95. Vend... 3.95 

RÉ NN 1 É ; ER ASS CR RRRIET % - |. Bloasés en crê Le a et ge: PS endredi .:.. ee 

; PREMIER ETAGE | Blouses én crêpe de Chine. Vendredi ….......... 290 
Bourses en cuir noir pour darnes. Rég::$2.50. Vend. $1.95 de Robes de Re he L Da ET 0 
rain dproarÀ hu à re $ .75. Vendredi. . à Coin lets pour petits garçons 2 à 6 ans: Rég, K550, 

+. Crayons en argent, Rég. 75. Vendredi ........... À _&e 86.50 et $800: Vendredi - . Pin 497 
Creppts en gent. Reg. SL. Vendredi :........... Se See À and # As sa cs ti fl 
a ad satin Duchesse. Rég..85 la vge. Vendredi... .50 TROISIEME ETAGE : 

ati ig. 2 ] di 5 “Hs ” : gt M : 

Mfisiies Conféet sou LU Ê AA e no à 6 cartes postales et 2 Cabinets. L ep | ! L 
Gants de toiletté pour hommes. Vendredi ....... 1.25. Fournaises Dak. re RER CE Se 
Mitaines Comfort pour garçonnets. Vendredi # : SERRE , QU AR USA 6.30 
Bas de femme. Rég. 85 et $L. Vend., la paire 68 Papier peint. Rég. $8.50. Vendredi. | pe 
2 paires vour . : à dent, cure MU SA ME 125 Gravures,à cadre. doré. Vendredi pieds veus s 5 
Gants dé.damiés. Soie noire. Rég. 81. Vendredi: 78 Laque à plancher Diamond E. Rég. $2.35. Vendredi cn 
Fronces, Rég. 30. Vendredi, la verge ....,...... 12 So RE RE ii us 150, & 
Insertions de mousseline, Rég. 10. Vend. la vérge ..  :05 DT OR VOS VOUS. «nt M0. Veridredi 500 
Mouchoirs pour hommes. Toile irlandaise. Vend... .29 mer x 9 Rég DE RE Lt NA vr9 "ynerea | 
zaine ..,.. 2: EEE , 24 Pbliimes. PE ges TRE print: Lit | 
Piste eus Rég. % NRA 0 Le Flanelette canadienne rayée, Vendredi, la verge 19 # 
Calecons imprimés pour broderie Rég. 49. Vendredi - 29 Flanelette M D : er _. eg in \ trés là vge ÿ 
X es, Ve di NT te: * Q Toile brune de Hollande. Rég. 30, Vend, la verge 3 
pose MR age ARTE --.-Moitié prix: E a me À Sheeting croisé na ET Re la verge à CESR Fe 0 

DUR DR ver. Ne Me nn due A = Petites serviettés à gâteau. 12 poùces. Reg. 1.79. V. 1.2 
nn Rate den 1% Couvertures tout laine Skeldon. 8 livres. Rég. er dr 

* Postic 6. io & %e gi ae Ve, L: at |" Vendredi csshese ahieges server 'trenene tes “…. NH 
Comptes A er À ME A mr AREA 5:95 Dessus ce ab le. Chenille italien. Reg. #3 à PEN 6.2: 

: Ce ts ; ‘té shranriéte 3 ‘end : 1095 : ‘Vendredi :....:.. pressent triste. re 8100 à 0.25 
em peurs Vend. 100 | nidemux en denicie du. #12. Vend ia paire +. 143. 
Compléts pour hommes. Rég. $30 à #45. Vend... .275 Eat ne ere 7 Vernet Mont 79 
Ulsters pour hommes et-adolescents. Veñdredi .:.:19.50* |: PIMIVEOURS Ce #4 PORN. TERMES Ne 1e NS SAR 
Blouses pour garçonnets. Rég. $1.25 à 81.75. Vend 95 . Chiffon soie velours. 39 pouces, Vendredi, la verge SA0 
Gilets de Inine pour hommes. Vendredi: 19 | Soie taffetas de fantaisie. 36 pouces. Vend. la verge 2.2 
Chemises pour hommes Rég. 81 95. Vendredi .!.. 1: ”: 5, |’ -Soie paillette noire. Vendredi, la verge ............ 1.00 
Toffee à li crème, Rég AN Vabae. le livre ‘50 Satin noir de Chine. 35 pouces. Vend., la erge . :.. 2.38 
Bonbons assortis. Rés. 50 la livre Véhtntt "" 4 Soie Messaline noire de 19 pouces Vend., la verge  .59 
“Fruit drops” mélés. F ég. 50 la livre. Vendredi .... 40 Fe Ar" ee di la fe és PARRAE ç 4 
Cerises recouvertes de chocolat. Rég. $1 la Liv. Vend. .75 Cost 4 Ré 49 40. V nn doudi + pe BU do 150 
Chocolats de fantaisie. Boîte de 1 liv. Rég, 69. Vend. .59 Ci TR UE Ver dredi rés DA mur Mi 
Gommes de Wrigley. Rég. 5. Vendredi, 3 pour 10 fit ce Re 8x à ‘4 idredi. Le Fe ENG 59 

—Hivres de gravüres pour enfants. Rég”10. Vend., 2 15 neo ae” AA tes rar Anh. ES ‘30 
Papier crêpe rouge. Rég. 15. Vendredi pe Coney. Rég. 75. Vendredi, la verge :.........:.... Si 
Papier crêpe crème: Rég. ID Vendredi: :- “Shepherd Check” de 36 pouces. Vend. la verge SU 
Papier à leltre de.deuil. Rég- 50. Vendredi... 35 -|#Etafle anglaise de St pouces Vérone At 
l'aniers de bureau. Broche. Rég. $1. Vendredi #5 | Iwoeds anglais de 49 pouces. VEnG:, Ja Verpe....... 1e 
Encre bleu-noir' de-Stafford, Règ 7" Vetiredi (5 lartan carreauté de 36 pouces. Vend. la verge 9 
7 rem “Counter” Rég, n pour 15 Vendredi k 5 700.verges de tissus assortis. X end., Ja vergestil ns 29 
Miroirs. Ivoiré français. Rég. 85. Vendredi ........ 3.98 Etoffe ä:costumes. 54pouces. be 2 Re ME Gé AE ae 
Brosses à cheveux. Ivoire français. Rég. $3.75. Vend. 2.98 ae het À PE AR! ; la PSE sd dt 39 
Brosses à habit. Ivoire français. Rég. $3.50. Vendredi 2:75 dtenties F ouleuré Verdsedl: là vante. 0) 
Brosses à chapeaux. Ivoire français. Rég. $#1.75: Vend. 1.25 manier. de PA AR à HE, Ré 30. V 8 TAB AA 
Bâton à barbe Witch Hazel. Règ. 18. Vendredi 15 Nansouk.blance de 36-pouces. Rég. 30. Vend., la vge,.  .1f 
Crayons Siyptic, Rég 5. Vendredi, 2 pour DE ‘07 À Mousseline.blanche-de 40 pouces. Rég, 40. Vend., vge «35 
Patlant où Lacs Fous Club Ré F Vei= lorme 60 Linon blanc peurttabfier. 36 pouces. Vend. la vergc 29 
Parfum Fear Rég 60 Vendre: Fate DIT ‘48 Popeline blanche. 36 pouces. Rég. 30, Vend., la vge Fe 
Eau de toilette Orpheus Violétte-Reveira:-Rég. #1. V--—-80- NP PRE, PH TI gt ch 93 
Bouteille à eau chaude Miller. Rég. $3. Vendredi... 2.35 : : ? ve 
Seringué réservoir Eatonia. Rég.: $2.10. Vendredi ,. 1.10 CINQUIEME ETAGE 

. Scringue à douche. Rég. $1.50, Vendredi ..,....... 1.15 ù ER ERR ; s 
Thermomètre. Pour l'extérieur. Rég. 90. Vendredi . 73 |. Porte-nisique. Rég. #1.75. V endredi Ee Rss #1 .00 
Thermomètre. Rég. 35. Vendredi ...:..:...,.:,.. .28 --Etuis en cuir pour porlé-musique. Vendredi ..:... 2.00 
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: vi des être aüssi dépe- 
naillés, aussi affamés el misé- 
reux. Lorsque le camp de For- 
bach, à 58 milles à lest de 
Mtiz, ainsi que d'autres camps, 
ont été levés, on'a dil aux pri- 
sonniers de s'en aller -ét de 
cheérchèr secoyrs parmi leurs 
alliés. 


re HER 


Les détenus ont commencé à 
franchir les 50 où 60-milles qui 
les séparaïent des lignes al- 
liées! maïs n’ont pas reçu de vi- 
tros où d'argent. Ils étaient en 
guenilles. Ils sont partis par 
centaines, sous les ordres d’of- 
ficiers et de soldats qui avaient 
déserté.+ Il faisait. très froid. 
Plusieurs'sont morts en chemin, 
à quelqües milles de leurs amis. 
A l'arrivée des prisonniers-dans 
les lignes françaises, des vété- 


\räns eéndurtcis à la guerre ont 


‘&é.horrifiés de voir pareil spec- 


(tacle. "On ne doute pas que-ces 
isoufrances aient été .inténtion- 


neHemént infligées, Les prison- 
‘iers d'autres nationalités s'ac- 
cordent à rêconnaîitre que leurs 


|compagons anglais étaient plus 


maltraités 


que les autres, dans 
les camps. Ft Le 


Un autré rapport-drr-comité 


le 
traitement que subissent. les 
prisonniers anglais dâns : les 
houillères “et tes mines de gel, 


\corps “huffiain eu entier. ‘Des}en Allemägne: contient dés dé- 


ner ripgtinpenraee té rneetcenefeneeeenmtnennr 


iails sur la brutalité des Alle- 
mands. Le rapport dit-qu'on ne 
relève aucun: indice -d'amélio- 
ration dans le traitement infhi- 
gé aux prisonniers.-On est obli- 


gé de conclure que Berlin ap- 


prouve cette façon d'agir. 
D —— 


GARDEZ-EN L'HABITUDE 


Durant ks quatre semaines 
qu'a duré l'épidémie d’iñfluen- 
za, FElixir Américain de Vin 
Amer de Triner s'est fait 
nombreux amis et de tous les 
points du pays arrivent dés Jet- 
tres nous disant le. contente- 
nent et le soulagement donnés 


par ce remarquable remède. 
Gardez-toujours cette expé- 


ience. On peut toujours comp- 


Ver sur lElixir Américain e 
Vin Amer de Triner, Il net- 


toie les intestins, aiguise l’ap- 
pétit, aide:# digérer et chasse 
de l'organisme toutes les Subs- 
{lances qui y peuvent être. Chez 
les pharmaciens : prix $1.50, Le 
Liniment de Triner est le meil- 
leur remède, pour vous. mainte- 
mir en bon état. 
neuralgie, limbago, foulures, 
contusions, inflammations, etc. 
cesseront dé vous tortérer, Prix 
70 sous. Joseph Triner, chimis- 
te fabricant, 1333—1343 S. Ash- 
land Ave, Chicago. ll 


L 


de | 


Rhumatisme, 


L'AGITATION GRANDIT 


L 


Copenhague, 23. Au dire 
du correspondant du “Berling- 
ske Tidende”, à Berlin, la résis- 
lance à l'autorité du prolétariat 
dé Berlin grandit rapidement 
dans le ne d de l’Allemagne,'en 


particulier'en Bavière, et il est. 


probable qu’elle résultera en 
l'établissement d’un 
gouvernement indépendant de 
tout le sud de l'Allemagne, 


LA Es 


Véritable chaos 


Londres, 23. Des rapports 
d'Amsterdam ét de Copenha- 


# 


- 


gue basés, dit-on, sur des télé-|. 


grammes, venant directement 
d'Allemagne, soulignent le cha- 
6s°de la situation politique, en 
Allemagne. 11 existe une vive 
divergeuce d'apinion au sujet 
de la construction de la nou- 
velle Allemagne, 11 y a un mian- 
qué général d'harmonie entre 
les diverses parties du pays et 
üine tendance au séparatisme, 
On affirme. que ‘les idées 
chéviques se répandent. d 
l’ouest, où l'établissement d'une 
république rhénaneé est projeté, 
dit-on. ". 

À unè assemblée, lé ‘ conseil 
‘des ‘soldats’ et des ouvriers à 
Brême s’est déclaré complète- 


nouveau. 


Part 


ment d’aecord avec le bolché- 
vikisme et disposé à faire ap- 
pel aux bolchéviki de Russie 
pour établir le ‘communisme. 
On plit que le groupe radical à 
Dusseldorf a proclamé une dic- 
tature du prolétariat et a ar- 
rêté le bourgmestre, A une as- 
seMblée des extrémistes à Ber- 
lin, Karl Liebnecht a exhorté 
les ouvriers à choisir lés bol- 
chéviki de Russie pour émules. 
L'assemblée’ a refusé d'écouter 
les.socialistes modérés. 
0 


TX LA PRUDENCE EST LA 


MERE. 


# 


Copenhague, 23, Suivant 
lès rapport de Pétrograd, les 
autorités des soviets, en Rus- 
sie, ont ordonné qu'un croiseur 
se tienne prêt à leverrlancre, 
après un très court môment 
d'avis, à l'embouchure de la 
Néva, dans le golfe de Finlan- 
de, et l'on annonce qu'en cas 
de danger 14 membres du gou- 
vernement s'embarquerpnt à 
destination d'un port. neutre. 
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Si vous voulez econo- 
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mes prix 


Special pour samedi 


Steak dans là ronde ...,..,.,., $ 2 
Steak Sirloin Re 
Rôti de boeuf ..... .17—,20 
loeuf pour bouillir .., -18—,15 
Veau: quartier d'arrière NUS 
Ppaule de veai \8—20 
TT ET ANS ee .30—,35 
Foile,-3‘Uvres pour ...,.. FEPHLU ET 
Saucisse. de lard de choix .°:...,  ,28 
Bôti de lard .,.:..,. sise. 480-438 
Cotélettés des tard :,:17:::::: LS 
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